
Neuchâtel, U3, 12 octobre 2018

« L'éveil aux langues, c'est pour
ouvrir le monde des langues ... »
(Mélissa, 10 ans)



Born dia
Mirëdita
Bonjour
Rojbas
Guten Tag
Dobar dan
Mb6te
Bon dia

B d· "... on ljoue .



Bonjour c'est la galère ...

BO/tlJOUR dans les langues de la classe (tableau revu et corrigé)

Informateur Langue «Bonjours ~sepronOllce III

Mol. franc ais bonjour bonjour
'"

Anaïs créole boujou bonjou

Alan aloukou fa i tan faïtan

Laure hmong nyob zoo nVOJOllO.. <::'

Elllllio portugais bom dia bongdjiya

Charlie palikour ba yis ay bavaï..

M. Launey, in Babylonia 4/ 2010, 22-26



L'IRDP est l'institut scientifique de la Conférence
intercantonale de l'instruction publique de la Suisse romande
et du Tessin (ClIP).

Dans le cadre de son mandat de prestations, l'IRDP conduit
des travaux de recherche, de veille, d'évaluation, de
publication, de vulgarisation et de documentation
scientifiques dans le champ de l'éducation. Ces activités
s'inscrivent notamment dans une perspective d'aide aux
décisions au sein de l'Espace romand de laformation (ERF).

Champs d'action
Recherche scientifique, expérimentations, innovation
Expertise, évaluation et conseil
Documentation, veille et édition



Plan de l'exposé

1. La diversité des langues: un rnonde fascinant à
découvrir!

2. Pourquoi de telles activités à l'école?
M · .c:. ?3. aIS... cornrnent laIre .
,

4. Eveil aux langues et autres approches plurielles
5. Les approches plurielles / interlinguistiques : des

finalités diverses !
6. Découvrir les langues du rnonde pour une

véritable éducation plurilingue et citoyenne



1. La diversité des langues: un monde fascinant à
découvrir!

Cornbien y a-t-il de langues dans le rnonde ? D'où
nous viennent les lettres de notre alphabet ?
Pourquoi dit-on quatre-vingts ... ou huitante ? Et
qu'en est-il en chinois ou en nahuatl ? ..



Combien y a-t-il de langues dans le monde?
Nombre et densité des langues

par zones géographiques

D densiœ très faible

_ densiœ faible
D densiœ élevée
_ densiœ très élevée
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Les 20 premières langues du monde
Rang Langue Pays principal Population

1 chinois mandarin Chine 885000000
2 espagnol Mexique 358000000,
3 anglais Etats-Unis 322000000,
4 arabe classique (et dialectes) Egypte 200000000
5 bengali Bangladesh 189000000
6 hindi Inde 182000000
7 portugais Brésil 170000000
8 russe Russie 170000000
9 . • Japon 125000000Japonais
10 allemand Allemagne 98000000
Il

, Corée du Sud 78000000coreen
12 français France 77000000
13 chinois wu Chine 71 000000
14 vietnamien Vietnam 67662000
15 telugu Inde 66350000
16 chinois cantonais Chine 66000000
17 marathi Inde 64783000
18 tamoul Inde 63075000
19 . • Indonésie 60000000Javanais
20 turc Turquie 59000000



Et en Suisse?
Langues non nationales les plus importantes selon le recensement
1990 (calcul effectué sur la base des réponses à la question : Quelle est la
langue dans laquelle vous pensez et que vous maitrisez le mieux ?)

~Langues·non·nationaleso N ombre-de-locuteurso 0/0- du- total- de- la- %-illtel'lle-alL\:-lallgues- !

populaûonc non-naûonales-o
espagnole 116.8180 1.70 190 ~

langues' slaves· du sudc 110.2700 1.60 180 t
portugaise 9~ ...,e-» 0 1.40 15.30 ts.t ss
turco 61.3200 0.90 100 ~

anglaisa 60.7860 0.90 9.90 ~

albanaise 35.8530 0.50 5.80 ~

autreslangues slaveso 17.8230 0.30 2.90 ~

arabeo 17.7210 0.30 2.90 ~

néerlandaise 11.8950 0.20 1.90 ,
~

langues' scandinavesc 9.5330 0.10 1.60 ~

hongroise 8.4910 0.10 1.40 ~

o-recO 7.4870 0.10 1.20 ~~
roumaine 3.7040 0.10 0.60 ~

langues· africaineso 3.6830 0.10 0.60 ~

finnoise 2.4110 0.040 0.40 ~

autresc 52.0020 0.80 10.10 ~

~Totalo 613.5500 8.90 1000 ~



La diversité, entre malédiction divine et richesse

« Et d'abord, la diversité des langues ne rend-elle pas
l'homme en quelque façon étranger à l'homme ? Que deux
personnes, ignorant chacune la langue de l'autre, viennent à
se rencontrer, et que la nécessité les oblige à demeurer
ensemble, deux animaux muets, même d'espèce différente,
s'associeront plutôt que ces deux créatures humaines, et un
homme aimera mieux être avec son chien qu'avec un
étranger,»
(La cité de Dieu, Augustin d'Hippone (trad. Emile Saisset), édition
charpentier, 1855, t. 3, chap. 7, livre xix, p. 25)

« La connaissance conduit à l'unité comme l'ignorance
mène à la diversité.»
(Râmakrishna)



La diversité, entre malédiction divine et richesse

« Un rnonde dans lequel ne serait plus parlée
qu'une seule langue serait un rnonde d'une
effroyable solitude.»
(Claude Lévi-Strauss, anthropologue)

« Source d'échanges, d'innovation et de créativité,
la diversité culturelle est, pour le genre hurnain,
aussi nécessaire qu'est la biodiversité dans l'ordre
du vivant. En ce sens, elle constitue le patrirnoine
cornrnun de l'hurnanité et elle doit être reconnue et
affirmée au bénéfice des générations présentes et
des générations futures. »
(Déclaration Universelle de l'UNESCO sur la Diversité Culturelle,
signée en novembre 2001)



Mais une diversité structurée : les
familles de langues

'--F~~~ç~i~-------TH-i~-di---------------T"N~-;-~-é-gi~-~-T-sï~-~~-q~~----rR-~~;~i~-"-'Tëi~j-;-~-ti----------TFi"~-~~~-------------TA~gï~i-~---------l
tête i sir i hode i hlava i cap i math(u) i golova i head
main ! hàth i hând ! ruka ! rnânà ! hath ! ruka ! hand

pied fot noha pa(g)e : stopa footpair picior
bouche munnmünh ùsta ma mouthgura

i nez i nâk i nese i nos i nas i nak i nos : nose
~f----------------------------___;-------------------------------~------------------------------j-------------------------------;-------------------------------1------------------------------+-----.------------------------j------------------------------~

! Polonais i Italien i Suédois i Marathi i Espagnol i Serbo-croateiTchèque i Bengali!
i glowa i testa i huvud i dok(e) i cabeza i glava i hlava i matha :
: reka i mana i hand i hath i mana i saka (ruka) ! ruka ! hate

i fotf stopa piede stopalo(noga): nohapaie pie pa
bocca i mun i boca i ustaton'd muk: usta usta

: nos : naso ! nasa i nak i nariz i nos i nos i nak i
~ ~ ·················t······--··-·······-·---·--·--··~---·.- -- -.. -~ --_.. - ------------i-·-··············-··--··-······~···-········-----··-----·--···-:-··········--------------------i---····-_ __._ ~

: Danois i Néerlandais i Népali i Allemand i Pandjabi i Bulgare i Portugais i !
hoved hoofd taouko Kopf sir glava cabeça
hand hand hat Hand hath raka mao
fod voet khutta Fuss per krak pé
mund mond moukh Mund mun usta boca

i naese ! neus ! nak i Nase ! nak ! nos ! nariz
~_ _..! _.__ __..__.. .~ _ .. L _. .__..__.._.__ _!_ •••••••••• __ •• __ •• _ ••••••••••• ~ •••••••.•..................... 1 _ ; __ :

-<4 --



La répartition géographique
des langues indo-européennes

Oc~n
klamique

• 1) germaniques
D 2) romanes
• 3) slaves

4) celtiques
D 5) grecques
D 6) baltes

7) albanais
D 8) iraniennes

9) indiennes

Les langues
indo-eu ropéen nes Oc~n

Ir.dien

© Jacques Leelere 2010



Les principales familles de langues
dans le monde

....

.".1]
•

•

J. Leclerc 2005

[!] sino-tibétaine

[ill chanlÎto-$émitique
dravidienne

in(jo..européenne

1 2 Il es"'imo..;aléouteml.amérindi:ennes

[!] 1. australiennes

ITJ alta'lque

[TI bantoue
nigéro-eongolaise IIhoïsane'

[!!] austronésienne

[ill austro-asiatique

~ niJo-saharienne

Il. papoues



Les principales familles de langues dans le monde

':':':'0
Famille"- Population- Nombre-des-

linguistiquea mondiale-a langues-a
0.... .... .... ....
1·11 indo-euro~éenne '11 48,0·%'11 ±·200·0·1I

~ sino-tibétainell ~S,O·%lI ±·SO·,
°3' austronésienne' 0·04,S·%·1I ±·1000·,
°4' chamito-sémitiaue' 0·04,S·%·1I ±·120·,
oS, dravidienne~ 0·03,7·%·11 ±·12·,
°611 ia~onaisell 0·02,4· %·11 ±·10·,
°7' bantouell 0·02,2·%·11 ±·400·,
aa,J niaéro-congolaisell 0·01,7·%·11 ±·900·,og, altaïquell 0·01,3·%·11 ±·SO·,

°100lIl coréenneo'lI 0·01,2·%·11 =·1·,
°110lIl austro-asiatigueo'lI 0·01,1·%·11 ±·SS·,
°120 ouralienne· 0 OO,S·%o ±·300
'Z'·':'o Totalo 96,1·%'0 ±·2828·0

00_(
Autres·fami Iles· 3,9·%0 ±·3400·o
linguist igueso

c

c

c

c



D'où nous viennent les lettres de notre alphabet?

2. Comment les Phéniciens ont-ils procédé pour inventer l'alphabet?

Idéogrammes
d'origine
« mum »

Idéogrammes
d'origine
{(mum »

Invention
des Phéniciens

Invention
des Phéniciens

Lettres latines

ILettres latines



D'où nous viennent les lettres de notre alphabet?

Quelle est la solution de ce rébus?

Et si le dessin de île, stylisé, devenait «i » ?
Le dessin de la rame le son «r » ?
Etc.



D'où nous viennent les lettres de notre alphabet?

Ilnvention d'un alphabet
Dessin Alphabet Dessin Alphabet Dessin Alphabet

du groupe de la classe du groupe de la classe du groupe de la classe

A J S

B K T

C L U

D M V

Ecris le mot mystère avec ton alphabet

Ecris le mot mystère avec l'alphabet commun



D'où nous viennent les lettres de notre alphabet?

Des idéogrammes à l'alphabet latin
Trouve à quelles lettres latines ces idéogrammes et ces lettres phéniciennes correspondent

Aleph Beth Ghimel Daleth Hé Heth lod Caph
(bœuf) (maison) (chameau) (porte) (échelle) (barrière) (bras) (main)

Idéogrammes <:« 0 '\ L3 '"~
~'/

~Egypte ID \7r
Chypre

~ e /' D rn~ Z ~

Lettres

~ 5 '\ L\ l' Ç:( .::z_ >{phéniciennes

* *
Lettres
latines



D'où nous viennent les lettres de notre alphabet?

Questions Réponses

3. Au début on l'écrivait ainsi, de quelle lettre s'aqit-il
dans notre alphabet? A

7. A quelle lettre de notre alphabet correspond
cet idéogramme?

Q

10. Quel est l'idéogramme d'origine de lia lettre M ? l'eau (mum)

13. L'idéogramme de la crosse correspond à queille
lettre de notre alphabet? c

15. Comment s'écrit le R en cyrillique, et en grec? p

18. Dans quel sens écrit-on en arabe et en hébreu? de droite à gauche

21. Aleph et Beth ont donné naissance à quel mot
de notre vocabulaire? alphabet



Pourquoi dit-on quatre-vingts ... ou huitante?
Et qu'en est-il en chinois ou en nahuatl ? ..

Numération maya

Les Mayas, du Vile au XVIe siècle, avaient une numération de position (verticale, l'unité se
trouvant en bas !), mais de base vingt, avec cinq comme base auxiliaire. Dans ce système,
trois symboles (ou chiffres) suffisent:

o pour l'unité L______J pour le cinq ~ pour le zéro

Ainsi, le nombre

4 s'écrit 0000 6 s'écrit o
(5 + 1)

0000

19 s'écrit (3x5) + 4
o

20 s'écrit ~ (1x20) + 0

00

21 s'écrit 8 (1x20) + 1 248 s'écrit 0 0 0 (12x20) + 8



Pourquoi dit-on quatre-vingts ... ou huitante? Et qu'en est-il en chinois ou en nahuatl ? ..

Nahuatl *

1 ce
2 orne
3 eyi
4 nahui
5 macuilli
6 chicuce
7 chicuome
8 chicueyi
9 chicunahui
10 rnahtlactli
11 rnahtlactli once
12 rnahtlactli onorne
15 caxtolli
16 caxtolli once,
22 cempoalli onome
26 cempoall i onch icuace

: caxtolli onorne

___ : cempoalli oneyi

25
14

Grec moderne * Finnois

5 pendé 1 yksi
6 eksi 2 kaksi
7 efta 3 kolme
8 okhto 4 neljâ
9 énia 5 viisi
10 dheka 6 kuusi
17 dhekaefta 11 yksitoista
18 dhekaokhto 12 kaksitoista
19 dhekaenia 13 kolmetoista
50 péninda 30 kolrnekymmentà
55 péninta penté 31 kolmekyrnmentâ yksi
60 eksinda : viisitoista- - -

: dhekaeksi ___ : kolrnekymmentâ neljâ
: eksinda enia 65 - - ,_ - - - - - - - - - - - - - - - -

15 ------------------- 16 -------------------

59 -------------------

Audio 1 (CD 2/ plages 28-34)
(nahuatl J' cantonais J. arabe J' grec; tamoul J' finnois)

Tu vas entendre les nombres que tu as trouvés sur le
Doc. El. 3. Ecoute bien et corrige tes réponses.

Nahuatl: caxtolli omome : 17 / cempoalli omeyi :
23 1 25 : cempoalli orunacuilli 1 14 : mahtlactli onna-
hui;



Un détour par d'autres langues
pour mieux accepter ce qui est différent ...

Nlumération chinoise

Bien que les Chinoi.s (et les Japonais) utili.serrt aujOllrdr'lll1li aussi les chiffres arabes ~CJUrles
érations mathëmanques ou pour noter les JlIix. dans les rnaqasins par exemple, ils 0

gardl! leurs propres symbcle:s (ou chiffres. il yen a 16) p¤lllr transcrire les nombres. (es trans-
cri puons correspondent très exactemerrt à la manière dont (ln 00 nstll'uit et dn les nombres,

Les unités et le zéro s"écrivent ainsi:

un deux deux.* trois quatre cinq six. sept huit neuf zéro- ~
- '~ .li ..

-t ,/\.. 1L *- - -- - /'\

de plus,

veut dire dix ou dizaine '"èï veut dire cent 00 centaine

-t 'Ut dire mille 00 millier ~ veut dire dix mille ou

'Ut dire cent mil! ions



Pourquoi dit-on quatre-vingts ... ou huitante? Et qu'en est-il en chinois ou en nahuatl ? ..

Et ... en allemand?
Exercice 1.
Tu vas entendre des numéros de téléphone en allemand. Indique dans quel ordre
ces numéros sont dits, comme dans l'exemple.

052 / 648 32 29 0411/337 46 71

061 / 226 46 29 01/4128371

A 01 / ns 5485 055 / 118 83 85

Exercice 2.
Tu vas entendre d'autres numéros de téléphone en allemand. Ecris-les en chiffres
arabes, comme dans l' exemple.

A 078/ 540 03 17 B

c _ D _

E F



Pourquoi dit-on quatre-vingts ... ou huitante? Et qu'en est-il en chinois ou en nahuatl ? ..

Quelques bizarreries de la numération
en français ...

• 12, 13, 14, 15, 16... mais 17, 18, 19...
• 80: quatre-vingts? Huitante? Octante ? ..

3 systèmes principaux:
- quinaire (peul, wolof, nahuatl ... ); mais: 10 sous,
cent sous ...
- décimal
- vicésimal (celte, breton, basque ..) -7 80
+ duodécimal (lorsqu'on compte par douzaines ... )

• 2 -7 diviser ...
4 -7 écarteler ...
etc.



Et que deviennent nos familles? ...
Les nombres de 1 à 10 dans dix langues

Galicien un dous tres catro onco sels sete oito nove dez

Catalan un dos tres quatre one SIS set vuit nou deu
Créole youn de twa kat senk SIS sèt uit nèf dis
haïtien

Breton unan daou tri pevar pemp c'hwec'h seizh eizh nav dek
Grec éna dhlo tria téssera pénde éksi efta oxht6 eniéa dhéka

Polonais jeden dwa trzy cztery pieé sze~é siedem osiem dziewi~é dziesi~é

Danois en to tre fire fem seks syv otte ni ti

Kurde yek du sê çar pênc ~e~ heft hey~t neh deh

Quechua shuj ishcai kinsa chuscu pichica shucta canchis pusaj ishcun chunga
Japonais hitotsu futatsu mittsu yottsu itsutsu muttsu nanatsu yattsu kokonotsu t6



Prénom: Document élève 1

D'autres
l_~tu 2. CGIlllais-rn cet 3. Sais-tu dir~ 4. As-ru déjil w au
parfois la mlévision alPhabet? 1merci. dans cD!ma 011 il la të~
dans d'autres laBfJes quatre langues? vision UJl film en
qt)2 le français ? a. ~ "f. .5 anglais?

6 Q '( 1J

5. T~phones-tll 6. Sais-tu comment 1. As-tu un copain Il. As-ru déjil enten-
parfois dans d' autres s'appelail!lll les carac- qui parle espagnol? du parler arabe?
langues qu'en tères de l'écriture dl!
français? l'Egypte ancimrle ?

9. As-tu déjà vu 10. SaiHu COI1ll11.oot 11. Paries-ru d'autres 12. COIlnais-ru le
un text~ écrit I!CI s'appelle r alphabet langues que le fran- nom de deu~ pars
chinois? avec lequel 00 écrit çais dans ta famille? où roo parle pone-

la langue msse ? gais ?

n. Connais-tu UnI! 14. SaiHU de qllf!lIe 15. Sais-m dans 16. Sais-ru compteI
langue qui s'écrit de langue went le quelle langue est écrit jU5qll'â di~daM lirois
droite â gauche ? français? le mot suivant: langues ?

41 mlr@difa"

questions
encore ... pour
les élèves:

BINGO ,
•



2. Pourquoi de telles activités à l'école?

Trois constats du linguiste britannique Eric Hawkins,
dans les années 1980, à propos de la situation de
l'enseignement de l'anglais en Angleterre :
1) La pauvreté des connaissances et représentations à

propos du langage et des langues (de l'anglais,
langue de l'école, notamment !).

2) Les difficultés de l'école anglaise à intégrer les
élèves issus de la migration.

3) Les difficultés des jeunes Anglais à apprendre des
langues étrangères.

-7 L'éveil aux langues - Hawkins parle de «language
awareness » - constitue une tentative de réponse à ces défis.



2.1. La pauvreté des connaissances et
représentations à propos du langage et des langues

• confusion entre oral et écrit,
• méconnaissance de ce qu'est une langue, de ce qu'est

la grammaire (un Romand qui disait ne pouvoir
apprendre le suisse allemand parce que cette langue
n'aurait pas de grammaire ...),

• ignorance des diverses langues parlées ci et là (en
France par exemple : de la DGLF à la DGLFLF ... ),

• ignorance des liens (de «parenté ») qui unissent de
nombreuses langues,

• confusion entre français régional, français populaire et
faute (-7 «insécurité linguistique des locuteurs
périphériques» ),

• etc.



Entre insécurité et affirmation de la
différence: une vielle histoire ...

« Il Y a longtemps que je sais que nous ne
parlons pas français à Genève. [...] Il est
frappant combien la prosodie et l'accent se
perdent et se défigurent à mesure que l'on
s'éloigne de la capitale. [...] Tel arrivé à Paris
sait parfaitement sa langue qui peut à peine se
faire entendre en parlant et fait rire aussitôt
qu'il ouvre la bouche.[ ...]. »

J.-J. Rousseau, «Prosodie », in Oeuvres Complètes, Pléiade,
1961, vol. 2, pp. 1250-1251.



Entre insécurité et affirmation de la différence: une vielle histoire ...

"S'il me fallait craindre encore les jugements des Français ce
n'est pas devant les débris de l'académie que je tremblerais
[ ... J. Depuis la révolution je n'ai plus reconnu de public
français qui dût nous en imposer sur le style et la langue et
déjà auparavant j'ai pensé que nous autres étrangers nous ne
devions pas fléchir humblement devant un tribunal en
quelque sorte imaginaire [...J. Quand je fis réimprimer à
Paris les Lettres écrites de Lausanne, un journal français
avait relevé l'expression se dégonfler comme étant suisse et
non française. Je ne la changeai pas et le journaliste put la
retrouver dès les premières lignes du livre."
(1. De Charrière, Lettre à Chambrier d'Oleyres, 1799, 581)



Un exemple, parmi de nombreux autres :
ce qu'écrit un élève de 16 ans à propos de la

Suisse alémanique

On y parle le suisse allemand, langue dont
on ne comprend pas les lettres de
l'alphabet ...

« enquête sur les représentations que des élèves romands se font de
l'Allemagne, de la Suisse allemande et des langues qui y sont
parlées, in de Pietro 1994)



2.2. Un contexte nouveau

• «mondialisation»,
• intensification des échanges (réels et virtuels)
• facilités de déplacements
• mouvements migratoires ...

~ Nécessité d'assurer l'intégration des populations
migrantes, notamment au niveau scolaire

~ Nécessité de développer les connaissances dans les
langues étrangères. .. à moins que tout le monde ne
parle plus qu'anglais ou, dans quelques années, ...
chinois!



des
~ .' nouvea ux arrlvan

Une évolution ~,,...w,:tCO'(JJf(! .2014·20lS EnlCHl

sociolinguistique
inéluctable : POftul:J~ls 3783 1,10rluga 1s 24 _'

---'-- - - -
. _ 2101

l'exemple de
-~ ~ ~

A~ba"lC}~s 1543 ltalkln 1410
- ;;____;;__ .. _--

A nglill5. 952 Alahe 11'1

Genève ' --
Arabe 689 Rl1S~ 920

............... .=..=!""'--=.:.....=...._--

778 Altcll1and 734
;)1 Urdu 602

- ~
Turc 2.50 Ct1ino~5 470~- -, ~ --
Somah 2.03 Japonais, )

~ l ___ ·~"_____

201 A.Lb~ro~,> 270~- - "
119

." 1JQ'lf] 156 Grec 257~
Polonais. 2,5,0

lilndair, 245
'.~

TIJfC
:!'"_-=..o _--=..L..-"-_ ..___.... ~~

Chinois n4 ScrLKrÇ_- -~

IRoum;wln 1103
:....=..:.....= ~ -- -

15l
6

ctnarmen 87 HonglJ'OIs 143
... ~_.. . ... - ,_ -

nQol $:} SWiU1111 138



2.3. Les difficultés des élèves « allophones », un exemple :
Comment dit-on « dans la pirogue » en palikur ?

E: Le chien est dans la maison. El: Le chien est dans la
.mazson.

E: Où est le livre? El.: Dans le sac.
E: Où est le poisson ? El.: ...

E: Il est dans l'assiette! Et où est le crayon?

El.: ... dans la table ...
E: Non, non, on ne peut pas dire ça. Tu vois,
regarde, il est sur la table ...

Cf Launey, M. (2010). Je ne sais où ... Deviner, comprendre, analyser. .. Encart
didactique 64, Babylonia 4. (http://babylonia.ch/ )



Un exemple concret, ou comment dit-on «dans la pirogue» en palikur ?

Quelques rudiments de palikur ...
• Le chien est dans la maison -7 agiku payt
• Le livre est dans le sac -7 agiku sak
• Le garçon est dans une pirogue -7amadga umuh
• Le poisson est dans l'assiette ? ..

-7 amadga miruk

• Le crayon est sur la table -7
• Le livre est sur la feuille -7

amadga axtet
amadga kagta



Un exemple concret, ou comment dit-on «dans la pirogue» en palikur ?

Etat n° 1 (incomplet) des connaissances de Marilèlle

En palikur
(langue pre nu ère bien connue)

En français
(langue seconde mal connue ),

agiku dans

amadga ???. . .

Etat n° 2 (provisoire) des connaissances de Marilène

En palikur
(langue première de Marilène)

En francais
"(appris par Marilène)

agiku dans

amadga dans

~ L'erreurde l'élève est «logique» !



Un exemple concret, ou comment dit-on «dans la pirogue» en palikur ?

Enigme: étape 1

Ainsi, Valérie avait elle-même atteint lm état des connaissances plus satisfaisant, qu'elle partageait d'ailleurs avec
Marilène. Elle réfléchit un moment pour tirer au clair dans sa tête la raison de cette situation. Elle touchait la vérité,
mais avait du mal à l'exprimer. Laissons-la réfléchir un moment, et essayons nous aussi de formuler avant elle, et aussi
clairement que possible, les critères qui sélectionnent les prépositions du palikur et celles du français, et les raisons de
la discordance entre les deux langues.

Critère En palikur En français

agiku da7ls

amadga da7ls
-

amadga sur

Pourquoi n'y a-t-il pas une correspondance simple entre le palikur et le français?



Un exemple concret, ou comment dit-on «dans la pirogue» en palikur ?

Quelques rudiments de palikur (suite)

• Où est la mouche ? ahakwa un [dans l' eau]
• Dans le sucre? abet suku
• Dans le riz? abet dug
• [Je marche] dans la boue ? abet ibug
• [Je marche] sur la terre sèche ? amadga wayk
• abet mbeyne = dans le mal [dans le malheur, dans la m ... ]

• [J'ai mis le livre] dans le sac
• [J'ai pris le livre] dans le sac
• [Il est tombé] dans l'eau
• [Il est sorti] de l'eau
• Etc.

agikut sak
agikutak sak
ahakwatun
ahakwatak un



Un exemple concret, ou comment dit-on «dans la pirogue» en palikur ?

Enigme: étape 2

Valérie se refit alors un tableau à double entrée, un peu
comme le troisième tableau que nous avons construit aupa-
ravant, mais un peu plus foumi pour intégrer les nouveaux
mots: il y avait une colonne pour les types de lieux, une

pour l'expression palikur, et une pour l'expression française.
Essayez de compléter son tableau en indiquant les bonne
prépositions, en palikur et en français, puis dans une autre
langue de votre choix.

Type de localisation En palikur En français En .............

1 (par rapport à un lieu comme:
maison, boite, sac, trou ... )

2 (par rapport à un lieu comme:
pirogue, assiette ... )

3 (par rapport à un lieu comme: table, sol. .. )

4 (par rapport à un liquide, où l'on ne survit pas)

5 (par rapport à un milieu granuleux, pâteux,
où l'on se meut difficilement)



Un exemple concret, ou comment dit-on« dans la pirogue» en palikur?

Enigme : étape 3

A. Les différents contextes:

Le livre est dans le sac
Le poisson est dans l'assiette
Le marteau est sur la planche
La mouche est dans l'eau
La fourmi est dans le sucre
J'ai mis le livre dans le sac
li est entré dans le trou
J'ai pris le livre dans le sac
Le rat est sorti de SOli troll
li s'est mis dans le hamac

agiku sak
amadga miruk
amadga parak
ahakwa un
abetsuku
agikut sak
agikut miyokwiye
agikutak sak
agikutak miyokwiye
amadgat pudig

L'assiette est tombée sur le sol
J'ai posé le seau sur le sol
Il est tombé à l'eau (ou dans l'eau)
Il est sorti de l' eau
J'ai mis du sucre dans le café
J'ai mis le sirop dans le callac
Je suis tombée dans la boue
J'ai repris mon livre dans la balle
Je suis sortie de la boue

amadgat wayk
amadgat wayk
ahakwat un
ahakwatak un
ahakwat kafe
abetit kuwak
abetit ibug
abetitak ibug
abetitak ibug

C. Pouvez-vous écrire, en palikur, les groupes prépositionnels (en italiques) contenus dans les phrases suivantes:

1. Le livre est tombé dans la boue: .
') L . . .d l'_. e pOIsson est sortr z e eau: .

3. J'ai repris mon assiette dans le sac: ..

4. J'ai jeté la bouteille (butey) dans le trou: .

S. Le livre est posé dans la pirogue (umuh): ..

~ On comprend peut-être mieux les difficultés de l'élève ...



L'arbitraire du signe

« Le lien unissant le signifiant au signifié
est arbitraire, ou encore, puisque nous
entendons par signe le total résultant
de l'association d'un signifiant à un
signifié, nous pouvons dire plus
simplement : le signe linguistique est
arbitraire. »

(Saussure, Cours de linguistique générale, 1916, p.
100)



Forme et substance

français gallois

vert
gwyrdd

bleu glas

gris

ilwyd

brun

Voir aussi : les couleurs, la neige (en inaktikut), fleuve
et rivière ...



Analyser le français pour apprendre l'allemand ...
(ou pour permettre aux élèves allophones de mieux comprendre

certaines de leurs difficultés ... )

JT~

mo......n

/
"Mil li!"

/ ..,

E. Roulet : Langue maternelle et langues secondes : vers une pédagogie
intégrée. 1980, 96.



L'importance de la langue première!

Ces exernples nous rnontrent l'irnportance d'une
prise en cornpte, d'une rnanière ou d'une autre,
de la langue prernière (rnatemelle) des élèves.

Ce principe est à la la base d'un courant
didactique aujourd'hui très irnportante : la
pédagogie ou didactique intégrée.



La pédagogie (ou didactique) intégrée
«Pour faire progresser les pédagogies de langue maternelle
et de langues secondes, il est nécessaire de considérer l'étude
de la langue maternelle et l'apprentissage des langues
secondes à l'école comme un processus intégré. »

« Ce qui importe, pour nous, c'est que l'étude de la langue
maternelle devienne le lieu privilégié de la découverte des
principes qui commandent le système et le fonctionnement
de toute langue et de l'acquisition des instruments propres à
favoriser cette découverte, ouvrant ainsi la voie à la
compréhension et à la maîtrise, non seulement de la langue
maternelle, mais aussi des langues secondes. »
(E. Roulet : Langue maternelle et langues secondes : vers une pédagogie
intégrée. 1980, 27 et 117)



2.4. L'enseignement des langues aujourd'hui (en
Suisse) et la nécessité d'approches nouvelles

Des résultats souvent perçus comme peu satisfaisants,
tant pour la langue de l'école que pour les langues
, ,
etrangeres ...

Les causes, bien sûr, sont multiples :
- l'hétérogénéité des classes (cf élèves «allophones »)
- la difficulté particulière de l'orthographe du français
- la multiplication des disciplines, et notamment des

langues enseignées / à enseigner
- la diglossie alémanique, etc.
Les réponses doivent être multiples également, car la
question des langues est particulièrement cruciale en
Suisse!



Une communication qui n'est pas toujours simple ...

................. ,. ~ ••• " , ~ t" •••••••••••

Schweizer Bratbutter
Beurre à rôtir suisses

Burro per arrostire svizzeri
9

Les Suisses s'entendent bien parce qu'ils ne
se comprennent pas ... »



Un défi pour l'école ...
• Comment « gérer » l'hétérogénéité linguistique et

culturelle des classes? L'ignorer? La reconnaitre ?
La valoriser?

• Quelle place / statut pour les langues
« rnatemelles » des élèves ? Les langues « de la
rnigration » ? Les langues « régionales » ? Les
« patois »? Faut-il les enseigner ? Pourquoi
(finalités) ? Avec quels objectifs?

• Et quelle place pour ... le français !

+ Quelle éducation linguistique, citoyenne, dans
ce nouveau contexte ? Repli identitaire ou
ouverture?



Un défi pour lequel la société, le politique et
l'école doivent œuvrer ensemble ...

« Le défi, pour les éducateurs et pour ceux qui
définissent la politique, est d'inventer une
évolution de l'identité nationale où les droits de
tous les citoyens (y cornpris les élèves des écoles)
sont respectés, et où les ressources culturelles,
linguistiques et éconorniques de la nation sont
utilisées le rnieux possible. »
J. Cummins (2001): La langue maternelle des enfants bilingues.



3. Mais ... comment faire?
• Comment « articuler » toutes ces langues entre elles?

établir des liens entre elles ?
• Comment « mobiliser » les acquis dans les langues

enseignées ou connues des élèves, prendre appui sur ce
qu'ils savent déjà et faire émerger des convergences?

• Comment contribuer à l'apprentissage de la langue de
l'école, notamment pour les élèves allophones, tout en
valorisant leur(s) langue (s) première( s) et en soutenant le
développement d'un répertoire plurilingue?

~ Quelles démarches didactiques ? Quelles approches ? ..

+ Nécessité d'approches nouvelles,
plurielles, interlinguistiques !



Un pari ...

La diversité n'est pas nécessairernent un
obstacle aux apprentissages !
Bien exploitée, elle peut même s'avérer un
atout, tant pour le français que pour les autres
langues enseignées.
De plus, la diversité permet de travailler
d'autres finalités que la rnaitrise purernent
pratique d'une langue : finalités liées aux
attitudes envers le langage et les langues, à
l'éducation plurilingue et citoyenne qui, dans le
contexte d'aujourd'hui, apparait comme une
rnission centrale de l'école.



Pour une éducation plurilingue
(4) L'éducation plurilingue comprend à la fois les formations
plurilingues et l'éducation au plurilinguisme :
·laformation plurilingue consiste à valoriser et à développer les
répertoires linguistiques individuels des locuteurs, dès les premiers
apprentissages et tout au long de la vie. Parformation(s) plurilinguets), on
se réfèrera désormais aux enseignements de langues (nationale,
« étrangère », régionale ... ) dont la finalité est le développement du
plurilinguisme comme compétence.

-véducation au plurilinguisme constitue l'une des conditions du
maintien de la diversité linguistique. Par éducation au plurilinguisme, on
se réfèrera aux enseignements, non nécessairement de langues, destinés à
éduquer à la tolérance linguistique, à sensibiliser à la diversité des
langues, et à former à la citoyenneté démocratique.

Définitions tirées du Guide pour l'élaboration des politiques linguistiques éducatives en Europe (De la diversité linguistique
à l'éducation plurilingue)
[http://www.coe.int/T /F/Coop%E9ration culturelle/education/LangueslPolitiques linguistiques/ Activit%E9s en mati%E8re
de politique/Guide/2Guide.asp#TopOfPage]



L'engagement de la politique éducative
Quelques documents «officiels» à propos de l'enseignement du français

et des langues à l'école, de la pluralité des langues et des cultures

(a) Conférence suisse des directeurs cantonaux de l'instruction publique
Recommandations concernant la scolarisation des

enfants de langue étrangère du 24 octobre 1991

1. La CDIP réaffirme le principe selon lequel il importe
d'intégrer tous les enfants de langue étrangère vivant
en Suisse dans les écoles publiques en évitant toute
discrimination. Elle souligne que l'intégration doit
intervenir dans le respect du droit de l'enfant au
maintien de la langue et de la culture du pays d'origine.

2. ( ... )



Déclaration de la ClIP (2003)
2.1. Place des langues dans le curriculum

1. L'enseignement du français, langue véhiculaire et de
culture du lieu ainsi que langue d'intégration, est objet
d'une attention particulière tout au long de la scolarité,
de l'école enfantine à la fin du cursus de formation de
chaque élève. ( ... )

7. Les langues de la migration ont également leur place
dans le cadre d'une approche coordonnée de l'ensei-
gnement / apprentissage des langues. (... )

13. Les moyens d'enseignement intègrent des éléments
permettant d'établir des ponts avec les autres langues
et d'instaurer les bases d'une didactique intégrée. Dans
le même esprit, des modules de type éveil aux langues
sont également proposés.



Le «PER» (2010)
Vers un enseignement prenant en compte la diversité?

Présentation Langues Mathématiques et Arts
générale Sciences de la

nature Corps et
- mouvement

iciences humaines
et sociales

2 2

Conférence intercantonale de l'instruction publique de la Suisse
romande et du Tessin (ClIP). (2010). Plan d'études romand (PER).
Neuchâtel: ClIP.



Des approches désormais inscrites
dans le plan d'études romand (PER)

Le domaine « Langues »

«La présence d'une multiplicité de langues dans l'école et,
plus largement, dans l'environnement quotidien des élèves
implique une approche plurilingue des langues ( ... ). Les
diverses langues enseignées s'insèrent dans un curriculum
intégré des langues (LI, L2, L3, langues d'origine des
élèves allophones, langues anciennes, ... ) incluant
également une réflexion sur les relations entre les Iangues.»



Des axes qui ouvrent à l'intégration et à la pluralité

Pour chaque langue, 8 axes thématiques sont définis, couvrant
l'essentiel des apprentissages visés:
Compréhension de l'écrit - Production de l'écrit - Compréhen-
sion de l'oral- Production de l'oral- Accès à la littérature -
Fonctionnement de la langue -Approches interlinguistiques-,
Ecriture et instruments de la communication.
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Les approches interlinguistiques (ou plurielles)

L 17 - Identifier l'organisation et le fonctionnement de
la langue par l'observation et la manipulation d'autres
langues ...
1... en envisageant le développement des langues dans
l'espace et le temps
2 ... en établissant des liens entre différentes pratiques
culturelles et linguistiques
3 en mobilisant ses connaissances dans sa langue d'origine
4 en identifiant les langues d'origine présentes en classe
pour en tirer profit
5 en liant plurilinguisme et vécu des élèves
6 en observant des caractéristiques de différentes langues
et écritures



Cette activité s'inspire du jeu Qui
est·ce? où il s'agit de trouver une
pe1'onne parmi plusieurs grâce à des
éliminations logiques et successives.
Ici, l'énigme est à moudre à l'aide
d'indices auditifs: à travers des jeux
d'écoute dans plusieurs langues, les
élèves vont collectionner jour après
jour le; indices qui leur permettront de
découvrir un persOlmage inconnu.

Un petit jeu
pour apprendre à
écouter ...

Cf EOLE, Volume
II, audios 1 - 15

IIIIIIIIIIIII~~ ~I~!: ~If~ ~I~~~.... - .... ~ .... - ...., , , ,

http://www.irdp.ch/activites eole/audios/silence.html
Cf. EOLE, Volume l, CD 2, plages 5-8

http://www.irdp.ch/activites


Une volonté de lier LI, L2 et L3

« Favoriser les transferts de connaissances et de
compétences entre LI et L2. .. »
(PER - allemand - fonctionnement de la langue, cycle 2)

« L'anglais constituant la troisième langue apprise dans
le parcours scolaire de l'élève, il est particulièrement
important d'intégrer dans les apprentissages les
observations et habiletés déjà développés en français et
en allemand. Ainsi, les comparaisons entre
fonctionnements respectifs des langues, l'observation
des mots, leur circulation entre langues (emprunts,
analogies, racines communes ... ) sont autant de moyens
de favoriser l'apprentissage des langues.»
(PER - Plan d'études 2012 - anglais cycle 2 et 3 )



Les approches plurielles
des langues et des cultures (ou approches

interlinguistiques)
« Nous appelons « approches plurielles des
langues et des cultures » des approches
didactiques qui rnettent en œuvre des activités
irnpliquant à la fois plusieurs variétés linguistiques
et culturelles. »

Quelques exemples: didactique intégrée, éveil aux langues,
intercompréhension entre langues apparentées ...

Cf. Projet CARAP, CELY, 2011 http://www.ecm1.at

http://www.ecm1.at


De telles approches existent!
• La pédagogie (ou didactique) intégrée [E. Roulet]

• Des travaux sur le bilinguisme (code-switching, exolingue /
endolingue, etc.) [F. Grosjean, G. Lüdi, B. Py ... ]

• L'enseignement bilingue, EMILE (sous certaines conditions !) [L.
Gajo, C. Brohy ... ]

• Les travaux du Conseil de l'Europe : CECR et portfolio, notion de «
compétence plurilingue et interculturelle », médiation, etc. [D. Coste,
D. Moore, G. Zarate ... ]

• Le« Language awareness » / l'éveil aux langues [E. Hawkins, D.
Moore, M. Candelier, Chr. Luc, Chr. Perregaux, P. Balboni ... ]

• L'intercompréhension entre langues parentes [P. Escudé, Cl. Blanche-
Benveniste, L. Dabène, F.-J. Meissner, etc.]

• Les Sacs d'histoire, les biographies langagières, les textes
identitaires ...



Fondamentalement,
deux types d'approches didactiques

• Des approches singulières dans lesquelles on
se concentre de façon isolée sur une
Langue/ Culture

• Des approches plurielles dans lesquelles on
traite à la fois plusieurs Langues/Cultures

... qu'il s'agit d'articuler!



r

4. Eveil aux langues et autres approches
plurielles

Il y a éducation et ouverture aux langues
lorsqu'une part des activités porte sur des
langues que l'école n'a pas l'ambition
d'enseigner (qui peuvent être ou non des langues
maternelles de certains élèves). (Cf projet Evlang)

Autrement dit, les activités didactiques proposées dans ce
cadre ont toutes pour caractéristique de faire travailler les
élèves sur plusieurs langues (parmi lesquelles la ou les
langue(s) locale(s), la ou les autre(s) langue(s) enseignée(s)
à l'école, les langues parlées par les élèves, les langues
patrimoniales, etc.), sans avoir cependant pour ambition
première de les enseigner.



En Suisse romande, la rencontre de deux
préoccupations

• Travaux « genevois » (Chr. Perregaux) centrés sur
l'intégration des élèves allophones (interculturel:
Odyssea, éveil aux langues ... )

• Travaux neuchâtelois du « Groupe LI / L2 »
(< didactique intégrée) étendus à une prise en
cornpte des élèves allophones ...

~ Projet« EOLE »
(Education et ouverture aux langues à l'école)



Le « projet » EOLE

• Créer des outils didactiques concrets, utilisables,
opératoires, intégrés aux programmes d'étude.

• Ne pas discourir sur le diversité mais
« travailler » avec la diversité des langues, celles
enseignées à l'école - dont la langue commune : le
français - et celles présentes dans les classes par les
élèves «allophones ».

• Des démarches diverses (éveil aux langues, didactique
intégrée, intercompréhension, interculturel,
biographies ... ).



Le site EOLE
Direction de collection
Christiane Perregaux· Claire de Goumoëns· Dominique "J<:on:n::o:..1 - ..!' ......
Jean-François de Pietro ~

Education
Il l'et~ouverturf

aux langut!s
... I~_écôle

EOLE volume 1 et 2 ~ EOLE ET PATOISEOLE ACCUEIL ~ EOLE, TEXTES ET FOL ~ EOLE EN UGNE

présentation activités glossaire remerciements contact

Réfléchir à la langue de l'école en s'appuyant
sur les langues du monde

Claudine Balsiger, Dominique Bétrix Kahler, Martine Panchout-Dubois
HEP Vaud

BIENVENUE SUR EOLE EN LIGNEEOLE et patois
Ëducation et ouverture

aux langues patrimoniales

e2
e - Ge année

lents reproductibl

Claudia Berger - Janme Dufour - Lise Grermon-
Elisabeth Zurbnggen

http://www.irdp.ch/eole/index.

http://www.irdp.ch/eole/index.


Les objectifs des démarches d'éveil aux langues

• développer chez les élèves des représentations et
des attitudes positives d'ouverture à la diversité
linguistique et culturelle et de confiance envers leur
propre répertoire (savoir-être);

• développer leurs capacités d'observation,
d'analyse et de réflexion à propos du langage et des
langues (aptitudes, savoir-faire) ;

• élargir leurs connaissances à propos des langues,
en les inscrivant dans le contexte plurilingue du monde
actuel (savoirs);

• accroitre leur motivation à apprendre des langues
et enrichir leurs stratégies d' apprentissages (attitudes,
savoir-être, savoir-apprendre).



Quelles langues?
Potentiellement, toutes, quel que soit leur statut ...

Mais en particulier, dans le contexte de la Suisse romande :
• Le français
• L'allemand et les autres langues nationales (italien et

romanche)
• L'anglais
• Les langues anciennes
• Les principales langues liées aux processus migratoires
• Les variétés de la langue française : régionalismes,

sociolectes, ancien français ...
• Les langues régionales, dialectes et patois de proximité

(francoprovençal ... )
• Toute langue présentant un intérêt particulier pour aborder

une question linguistique spécifique
• Diverses langues à statut particulier: langue des signes,

système d'écriture en braille, etc.



Vers une conceptualisation didactique

On trouve ainsi, aujourd'hui, de nombreuses activités - dans
des manuels, des sites ... - mettant en jeu une pluralité de
langues.
Cependant, nombre d'entre elles restent plutôt superficielles,
visent des objectifs très généraux et s'avèrent finalement assez
peu pertinentes ...

-+ Nécessité de mieux comprendre et clarifier ce qu'on fait
vraiment, les finalités visées, les objectifs d'apprentissage
poursuivis, les démarches à choisir pour traiter une question
donnée.



Expliciter les démarches didactiques

i Compétence de communication 1

Nombre de
lanzues

Didactique intêgrèe

Intercompréhension entre
langues parentes

Eveil aux langues ...

Capacités métalinguistiques globales
Ouverture à la diversité



Une dialectique entre approches
singulières et plurielles

Chaque enseignernent de langue (voire d'autres
rnatières) est pris ainsi dans une dialectique entre
des rnornents d'approches spécifiques,
singulières (travail dans la langue,
cornrnunication et réflexion) et des rnornents
d'approches plurielles (travail dans/avec
plusieurs langues et/ou cultures).



Expliciter les objectifs

• Que peut-on précisérnent apprendre via les AP ?
• Quelle progression proposer ?

Il existe aujourd'hui divers cadres conceptuels permettant
d'aborder ces questions (qui sont toutefois encore
largement ouvertes) :
• LeCECR
• Le REFIC (Référentiel de compétences de

communication plurilingue en intercompréhension)
• Le CARAP (Cadre de référence pour les approches

plurielles des langues et des cultures) ...



L'objectif central:
Une compétence plurilingue et interculturelle

On désignera par compétence plurilingue et
plu ricultu relie la compétence à communiquer
langagièrement et à interagir culturellement d'un
acteur social qui possède, à des degrés divers, la
maitrise de plusieurs langues et l'expérience de
plusieurs cultures. On considèrera qu'il n'y a pas là
superposition ou juxtaposition de compétences
distinctes, mais bien l'existence d'une compétence
complexe, voire composite, dans laquelle l'utilisateur
peut puiser.
(Cadre européen commun de référence pour les langues, Conseil
de l'Europe, 2001, p. 129. www.coe.int/lang/fr)



5. Les approches plurielles /
interlinguistiques : des finalités diverses !

• Connaissances sur le rnonde
• Reconnaissance et valorisation de la diversité
• Mise en valeur des connaissances des élèves

(«répertoire langagier»)
• Aide et appui pour l'apprentissage de L2, L3 ...
• Aide et appui pour une rneilleure cornpréhension

de/en LI
• Gestion de la communication, de la recherche

d'informations, etc., dans un environnernent
plurilingue

• Réflexivité par rapport aux apprentissages
(dirnension rnétalinguistique) ; etc.



5. 1. (Re)connaitre et valoriser la diversité
dans la classe et les élèves qui la portent

• = point de départ, prémisse d'une didactique plurilingue.
• Il s'agit, à ce premier niveau, de permettre à la diversité

d'exister, de le rendre visible (tout en construisant la
langue de scolarisation comme langue commune).

• Par son statut, l'école légitime en effet les objets qu'elle
met en travail dans la classe.

• Les objectifs poursuivis concernent principalement ici
des savoirs et des savoir-être.

-+ On trouve avant tout des activités relevant de l'éveil
aux langues: Simple comme bonjour !; Bingol;
Hanumsha, Nora, Jean-Yves: histoires de langues; Le rap
des langues de ma classe; Sacs d 'histoire, etc.



L'enjeu est important et
bien réel!

20Minutes.ch 12.02.2016

Obligés
de parler
allemandLa Liberté 29.01.2016

EGERKINGE~ (SO)

Les langues- «étrangères»
interdites dans le préau

SOLEURE. Egerkingen tient à sa
décision d'obliger les élèves à
parler allemand dans la cour
de son école primaire. L'exécu·
tif de la. commune a adopté
mercredi soir un règlement à
cet effet. Ilentrera en vigueur
au mois d'août, après que le
service de l'enseignement obli-

. gatoire l'aura avalisé. Cette
obligation a été introduite
pour faire face aux tensions
entre certains élèves suisses et
ceux de nationalité étrangère.
Les enfants qui s'expriment
dans une autre langue que le
dialecte ou l'allemand sur le
site de l'établissement rece-
vront un avertissement. En cas
de récidive. les parents d.e-
vront débourser. 550 francs
pour 10 heures de cours de
langue destinés à leurs en-
fants. -4T5 78

Tu parles pas allemand à
la récré? Tes parents paient

09.02.19



Et il relève des droits fondamentaux !
Un exemple pour s'en convaincre ...

« Ils ont pris un gros morceau et ils me l'ont mis dans la
bouche, et la directrice, elle me l'a mis dans la bouche et
elle a dit «mange-le, mange-le », et elle m'a juste montré
quoi faire. Elle m'a dit de l'avaler. Et elle a mis la main
devant ma bouche, alors je mâchais et je mâchais, et j'ai
dû l'avaler, alors je l'ai avalé, après j'ai dû ouvrir la
bouche pour montrer que je l'avais avalé. Et à la fin, j'ai
compris, et elle m'a dit, « c'est une langue sale, c'est le
diable qui parle par ta bouche, c'est pour ça qu'il fallait la
laver, parce qu'elle était sale ». Donc, tous les jours que
j'ai passés au pensionnat, j'ai été maltraitée. Ils m'ont. ,presque assassinee. »
(Rapport de la commission de vérité et réconciliation du Canada (2015), p. 54 ; propos
de Pierrette Benjamin, forcée à manger du savon, école de La Tuque, Canada)
[exemple fourni par F. Armand lors du Congrès EDILIC, Varsovie, juillet 2017]

79



Le nom comme signe de la diversité et de la
pluralité linguistique et culturelle

Andrea - Je n'aime pas beaucoup ce prénom parce que les
enseignants ou les copines m'appellent Andrée (... )

Naha - En Egypte, ce prénom signifie «une histoire qui
finit bien». Ma mère ne voulait pas m'appeler comme les
autres. J'aime mon prénom en Egypte, mais pas à l'école
parce qu'on m'appelle Nora.

olaya - Je n'aime pas trop mon prénom parce qu'il est
difficile à prononcer. Les gens qui ne me connaissent pas
m'appellent Leïla, Laya, Olaa ... jusqu'à ce qu'ils disent
Olaya! Mes copains m'appellent Olay, ou ils se moquent
en disant Lay. La maitresse et ses collègues, pour rire
(parfois), disent Oh là là ! Moi j'aurais préféré m'appeler
Caroline ou Marie.



Julie, Julieta et Giuliana
Une activité centrée sur les prénoms ... et le

système graphique

Tout le monde a un nom,
Qu'il soit court ou qu'il soit long.
Tout le monde a un prénom,
C'est comme ça qu'on nous appelle,
C'est comme ça que nous nous appelons.
Moi je m'appelle Anouk,
Moi je m'appelle Juan,
C'est comme ça qu'on nous appelle,
C'est comme ça que nous nous appelons.

Louis, Ursula, Luca, Malou, Luis, Bukurije, Markus, Julia ...



5.2. La diversité, une ressource pour la langue
de scolarisation

EOLE ACCUEIL EOLE volume 1 et 2 .... EOLE lET PATOIS EOLE, TEXTES ET FDL.... EOLE EN UGNE

présentation activités glossaire remerciements contact

Réfléchir à la
sur les lang

angue de l'école en s'appuyant
es du monde

Claudine Balsiger, Dominique Bétrix Kahler, Martine Panchout-Dubois
HEP Vaud

EOLE, textes et fonctionnement de la langue comporte 8 séquences didactiques visant des objectifs liés au
fonctionnement de la langue dans une perspective comparative - didactique du détour - articulés aux genres textuels.
Les aspects relatifs au foncnonnement de la langue qui font l'objet d'une étude sont tantôt phonologiques,
graphophonologiques, lexicaux, syntaxiques ou textuels. Les langues convoquées dans les différentes séquences sont
très nombreuses et ont été choisies en fonction des possibilités qu'elles offrent pour faire prendre conscience aux
élèves des faits de langue à travailler.

Cf http://www.irdp.ch/eole/eole txts fd1/index.html

http://www.irdp.ch/eole/eole


Schémas de la visibilité des genres de textes
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Les genres
textuels à
travers les
langues

Document 1

Le téléphone à ficelle

Matériel

deux boîtes de conserve vides

un clou

un marteau

une longue ficelle

Marche à suivre

1. On fait un petit trou au milieu

du fond des boîtes avec le

clou et le marteau.

2. On passe la ficelle dans les trous.

3. On fait plusieurs nœuds

dans les boîtes.

4. On tient les boîtes

en tendant la ficelle.

5. On peut téléphoner.

11

rro
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Les genres textuels à
travers les langues (2)

Document élève 3

h ,;,lu ~t JI '\.. . ....,....

û1.:i.è _;L! ~ û~
_;t..........A
~_;h...

J:l_,b~
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Les genres textuels à
travers les langues (3)

Document élève 1

Telefoni me spango

Materiale

dy kuti bosh konservash

një gozhdë

një çekiç

një copë spango e gjatë

Rradha e veprimeve

1. Me gozhdën dhe çekiçin,

bëjmë nga vrimë të vogël

në mes të fundit të kutive.

2. Kalojmë spangon nëpër vrima.

3. Bëjmë shumë nyje brenda kutive.

4. Mbajmë kutitë

duke tendosur spangon.

5. Mund të telefonojmë.

77

11
III



5.3. La LI de certains élèves, une ressource pour
l'apprentissage de la langue de scolarisation? ..

« Pour faire progresser les pédagogies de langue
rnatemelle et de langues secondes, il est
nécessaire de considérer l'étude de la langue
rnatemelle et l'apprentissage des langues
secondes à l'école cornrne un processus. , ,Integre. »

(E. Roulet : Langue maternelle et langues secondes : vers une
pédagogie intégrée. 1980, 27)



\Ro
'Î cJ ')

~_)

Ciel et nuages

Le ciel
Avec ses nuages
Est un grand livre d'images
Et c'est le vent
Qui tourne les pages.

Mais ... Comment écrit-on
vent? .. «an » ou «en » dans
grand? ..



Et le
t .?por ugals ....

o céu

Corn as suas nuvens

É um grande livro de imagens

E é 0 vento 09-1
('VI'

1 •• ~~Que vo ta as paginas ~
~AI

((

1. Quel est le genre du texte ci-dessus? Entoure la bonne réponse.

Un conte
Un poème

Une recette de cuisine
Une lettre



Synthèse des observations

• Il existe des ressemblances entre certaines langues (celles
qui appartiennent à une même «famille »),

• Loin de représenter un obstacle à l'apprentissage (cf « faux
amis »), ces ressemblances constituent (pour les apprenants
de langue romane) une base pour l'apprentissage et la
pratique du français.

• Il est pertinent et utile de sensibiliser / former les apprenants
à l'exploitation de leurs connaissances déjà acquises dans
l'apprentissage d'une nouvelle langue.



Finalement cela n'est pas si nouveau ...

« Les voyageurs qui autrefois se déplaçaient
à travers les terres d'Espagne, du Portugal,
d'Italie et de France avaient des rnéthodes à
eux pour dorniner les langues rornanes et
passer facilernent de l'une à l'autre. »

(Cl. Blanche-Benveniste, 2008, 33)



5.4. S'appuyer sur la diversité pour
soutenir l'apprentissage d'une langue



Un exemple: le« problème» du genre en allemand

• Antoine là ... die Zitrone c'est rnasculin
• Obs. pourquoi?
• Antoine ben. parce que c'est UN citron .. c'est

rnasculin
• Obs. oui .. rnais essaie de te souvenir de ce

que l'on a dit
• Antoine ah oui die c'est soit pluriel soit ...

rnasculin? das c'est neutre . . . ah . oui .
die c'est férninin .. eh... ça fait
bizarre de dire UNE citron



Le mécanisme didactique du détour ...

rm u 1 I1u.:'hlln-:'l·:ol 1 flOl1:'IIU

Permettre une meilleure
compréhension de certains
phénomènes qui posent problème
dans la/les langue( s) de
scolarisation et/ou dans les
langues étudiées à l'école (L2),
grâce à l'effet de mise à distance
que provoque la comparaison à
d'autres langues et à d'autres
fonctionnements.

7 C'est ce qu'on nomme le
mécanisme du détour.



Un mécanisme-clé: le « détour»

Le détour, autrement dit la découverte de
fonctionnements différents dans des langues diverses,
permet ainsi aux élèves, tout à la fois, de sortir de leur
langue maternelle, de la relativiser à travers la
comparaison, puis d'aborder de façon plus ouverte,
moins "crispée", l'obstacle lorsqu'il apparait dans
l'apprentissage de la langue de scolarisation ou d'une
langue étrangère étudiée en classe.

Quelques exemples
Les nombres en nahuatl, le marquage du pluriel en
indonésien, la perception de phonèmes inhabituels dans
différentes langues, etc.



vibanda wazee

les.ca ba nes les vieLIX nom mes



Le swahili, une langue à classes nominales

Classe A Classe B Classe C CL.a sse D

tabu, livre toto, enfa nt ti, arbre zee, vieillesse

Mots su, couleau zee, vieil homme guu,jambe dogo, pe tue sse

banda, cabane tu, homme kono,bras kubwa, grandeur

ti,chaise geni, é tra nge r tende, dattier refu, longueur

kapu, pa nie r chungwa, oranger

préfixes: préfixes: préfixes: préfixes:

Critères de sing: ki- smg: lU- smg: ll.l.- u-

eka sseme nt p1ur: vi- p1ur: \\,(1- p1ur: mi- Cp as de p1urie1)

signifie ation " choses", entités " être s humains " " parties du corps" " noms abstraits "
des classes non vivante s ou "( types) (non comptables)

d'arbres"



Comment faire
pour trouver la solution?

• Analyser la forme (et ne pas s'appuyer
uniquement sur le sens!)

• Repérer des régularités
• Comparer avec des langues connues
• Rechercher des choses connues

• •••

Et, plus profondément, que faisons-nous lorsque nous
sommes ainsi confrontés à du «différent»? ..



Renoncer à ne voir que l'identique ...
- Ens. alors la tomate en portugais c'est pas féminin?
- Tho. non
- Yv. on dit pas le tomate et la chou!
- Th. oui mais le portugais c'est pas le français .. c'est pas les

mêmes mots
- Ens. cela vous parait juste?
- Théo oui parce que le 0 c'est comme le et le a c'et comme la
- Stéph. parce que en allemand aussi on dit des féminins alors

que dans les autres langues c'est masculin. par exemple
on dit le sel et en allemand on dit la sel

- Tho. moi je me suis dit que si je trouvais un 0 je mettais avec les
autres 0

Yv. oui mais c'est pas possible. on peut pas dire le tomate [...]

(extrait d'une leçon dans une classe de 5e (élèves de 8-9 ans), dans le
cadre de l'expérimentation d'une activité de classement de mots)



· .. mais sans exagérer les différences !

Des différences apparemment irréductibles : comment
peut-on relierjambe et dattier? Bras et oranger? ..

Mais ... un pied de table, le tronc humain, une vieille
branche, une pomme ...

-+ Chercher à comprendre une «autre» rationalité :
• mzee - wazee - uzee
• mtu - watu - ... ?

-+ L'arbitraire du signe: une leçon de tolérance !



Le problème du « genre » •••

«Ich denke immer im Sinne von «le soleil» et «la
lune», das Umgekehrte in unserer Sprache ist mir
kontrdr; so dass ich immer machen môchte «der
grosse Sonn» und «die Môndin». [...l so geht es
einem oft, dass man mit dem âusserlichen
Benehmen der Sprache uneins ist und ihr
Innerstes meint.»

R. M. Rilke (in einem Brief an Nanny Wunderly-
Volkart, 4.12.1920)



Comment sensibiliser des élèves à l'arbitraire
du genre? (degrés 7-8, élèves de 10-12 ans)

le soleil = die Sonne?

la lune = der Mond ?

Est-ce que cette immense boule jaune, qui brille dans le
ciel, est plutôt masculine ouféminine? Pourquoi?

Et son satellite naturel que l'on voit la nuit, cette petite
boule pâle, est-il plutôt masculin ouféminin? Pourquoi?

C'est quoi le genre d'un nom?

A quoi sert le genre?

Combien y a-t-il de genres? ...



Après le détour, retour à l'allemand ...

le jour la nuit du Leben die Nacht

la vie Ia mort du Messer derTod

le couteau la cuillère du Haus derTag

la fourchette la maison der LOffel die Gabel

la fenêtre lamer derMond du Meer

le soleil la lune du Fenster die Sonne

la chaise la table du Dach der Tisch

le toit le mur die Mauer derSthul



... et au français! (ou à d'autres langues!)

Cf Maîtrise du français (1979, p. 344):

Les noms forment une classe ouverte dont les éléments,
définis par un ensemble de traits lexicaux, peuvent être
répartis en plusieurs sous-classes. Ces traits lexicaux sont
liés à des différences de fonctionnement syntaxique.

On distingue plusieurs sous-classes de noms:

• Les noms qui ont le trait [+/- commun] (... )

• Les noms qui ont le trait [+/- animé] (... )

Les noms [+animé] peuvent varier en genre selon le sexe;

Les noms [-animé] ont un genre grammatical fixe.

• [+/- humain], [[+/- concret], [+/- comptable]



Comment sensibiliser de jeunes élèves (,-.w7-9 ans) à l'arbitraire du genre?

La confrontation à la pluralité via des
langues parentes

• La poire
• A pêra (port.) - la pera (it.) - la pera (esp.) ...
• La noix (fr.) - a noz (port.) -la noce (it.) -la

nuez (esp.)
• La tomate? ...

• 0 tomate (port.)

• Il pomodoro (it.)
• El tomate (esp.)



Le genre en patois ...

Annexe ckxumentaire 3 - Tab~au b.' les noms de fruits etde légumes dans d'autres dia~ctes et langues régionales

Eh gras: mols doot l@gtrlr@n'@stpasid@nnqu@àc@lui du rrot èquivalmt@nfrançais.

Flança~ e«han Vallée d'Aos1e Vallée d'Aos1e 'I.,dloff ~Ré:J bn de ttlln Ul, Sa'.ûle pkaid
~l.angœdoc, F!"lIlœ) (Rdsan) Î"e"clre~ Be~~ue) (Cus',') ~kanœ)

lanot.: la nCllL ~ la nvot.Y (Q la nvcué ~ N cfave (~ la nol,J~(n egl,Ja;gl,Je(~

Le chron 'a ~''mOfia (~ la IÎmoùn (ml 10 f.,'m6fl (m) {,l' vtrotl (ml l' sitrètr (ml ech cllitrotl (ml

Le ra:l~ 'orafe (m) Io~(m) Io~(m) ~·11 rad;$' (Q l'r~(ml ech radis (ml
1

la poile '~fJ~ ~) 10pêûtê(m) 10pê-eu(m) li fl'I!Jre, li pw~e (1) li pro (m) e,rfJo~e(~

la ceri~ I~cerl~ U) ~~~ite(l) ~~é-~ze(l) li œf(1e(~ ~ (If$e (1) .r li grètyM elcM'~e(ll
(m)

la tomate I~ tomai ~ (f) ~Iusrare: ~ "f~ tom~~ (1) ~1~tom~~(Q li tomale~) ~Iom~e ~) ellolmte (f)
poma (/'amOl)

le chou 10 caule'l (m) le !s00 (lfl) le !sOu (lfl) Il ci/Otê (f) (chou '.-en) l't,w(m) ech chou (l'fi)
1

la fr~~e la majofJ ~ J' la {ra~ (0 10frilr.)fê (m) lofrM~ (m) N ftt:je (n la fréle (~ e {taise m
1

la pomme IJpf:il'la (~ lapomlm ~ lapômlm ~ h' {Jeume, /1pom~ h' lapômem epon-me(~
poomf! (Q

La prune lafJN~ (0 10fwinyoùn (m) 10breny6n (rn) ~·N plon. ne (~ la prôl'/rne (n ~ pron-ne (Q

~a)rlcot l'al'btlctll (m) l'armlinye ~ l'armanyé-e ~ faLOrlco! (m) f(l/)rJ'kO (m) ech/aMenl Vn)

~Clange "fr.uge (Q 10 /)Or1ugMle (ml l'arantr:Mfle (m) l'Ofanje, II'POI1'Y!! l'oràrlje (Q en Cl'ange (~

1

d'oranje ln

;;;
o-e

On peut çonst;lter qLl!' le; patos de 111V<lllèed'Aoste!J! distil'l!lLl!'nt i::i de l'iWlien pomoœro, m., et utili<J>nt un terme prœhe du tr;m;<Iis qa tonlata, t.).
~~ En walon, on utilise l'apostrophe après le «5» (comme id dans radis') afin d'indiquer Que ce« s» se prononce: et on utili~ le point entre les deux«n» de prcn.ne (prune) pour

indiquer que la première syllabe est n~alisée [Ii prOruj et é'.'iter qu'en pronooœ [p1Q1\,j.



Vers une grammaire citoyenne? ...

Cornparer les phrases suivantes:

Was sollfrau tun, um akzeptiert zu werden?

Der Kaufmann und die Kauffrau haben ihr
Geschâft verlassen.

Someone has lost their hat.



Finalement, qu'avons-nous fait en
comparant des langues?

• Nous avons construit des connaissances sur le langage et
son fonctionnement, sur ce qu'est la catégorie du genre,
sur l'arbitraire du signe, etc. (dimension cognitive)

• Nous avons développé des capacités de comparaison, de
classement, de déduction ...

• Nous avons travaillé avec la diversité langagière (et
culturelle) [f «discours sur ... »]

• Nous avons «neutralisé» certains obstacles et préjugés
envers une langue «autre» (l'allemand)

• Nous avons fait une place aux langues des élèves:
portugais, albanais, patois ... (dimensions identitaire et
sociale)





6. En guise de conclusion : découvrir les
langues du monde ...

La diversité des langues nous permet de découvrir
des phénornènes étonnants, fascinants, qui sont tous
l'expression à la fois d'une logique culturelle
particulière et d'un esprit hurnain universel.
-+ Cette diversité peut être cornprise dès lors qu'on

s'y intéresse, qu'on l'observe, qu'on l'analyse.
-+ Elle est ainsi susceptible d'éveiller aussi l'intérêt

des élèves pour les langues, toutes les langues !



Découvrir les langues du monde pour
une véritable éducation plurilingue et

citoyenne
Enseigner autrement, c'est à dire ...
• En prenant en cornpte l'ensernble du répertoire

langagier de l'élève.
• En créant des liens entre les langues de ce

, .répertoire,

• En aidant l'apprenant à adopter une posture/
attitude réflexive par rapport à son objet
d'apprentissage - pour lui permettre un
apprentissage plus réfléchi et plus autonorne au
fil du ternps. Etc.



Vers une didactique plurilingue?
• Lorsque cela s'avère pertinent, elle fonde - pour tous les

élèves - les activités d'apprentissage sur la diversité, dans
ses dimensions cognitive, sociale et identitaire, sur une
pluralité de langues (ou dialectes) enseignées ou non à
l'école (langues des élèves, langues présentes sur le
territoire, autres langues du monde).

~ Il s'agit donc de travailler avec la diversité et non
simplement de discourir à son propos ...
• Autrement dit, la didactique plurilingue fait une place à

toutes les langues, quel que soit leur statut, et en
particulier aux langues de la migration.

• Ce faisant, elle légitime ces diverses langues - ainsi que
les élèves qui les portent -, et la diversité en tant que telle,
du fait qu'elle leur octroie un statut dans le cadre scolaire.



Ainsi ...

C'est en travaillant avec la diversité, par
l'acquisition de connaissances et de savoir-
faire concrets qu'on développe des attitudes
positives envers la diversité, la différence, et
des aptitudes utiles pour tout apprentissage
langagier ...

La diversité peut être un atout!



Les enjeux sont multiples

• Enjeux sociaux (et identitaires) : reconnaissance,
légitimation, ouverture.

• Enjeux cognitifs: réflexivité, posture, savoirs et savoir-
faire (repérage, analyse, comparaison, classement, etc.).

• Enjeux didactiques: démarches nouvelles, prise en
compte du déjà-là, mécanisme du détour, etc.

• Enjeux écologiques: défense de la diversité.



L'idée finalernent développée à travers les
approches plurielles et la didactique plurilingue,
c'est que la diversité, la pluralité, les
différences, loin d'être des obstacles, sont au
fondement même des apprentissages, au
fondement du développement de l'individu et
d ·'t' ?es SOClees ....

Finalement, l'autre me fait progresser
et m'aide à me construire.

A. Jacquard et J.-M. Poissenot, Touspareils, tous différents, 1991.
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Merci de votre
attention!





5.6. Quelques apports potentiels des
approches plurielles des langues

• Elles fondent généralement les activités d'apprentissage
sur une pluralité de langues (ou dialectes) enseignées ou
non à l'école (langues des élèves, langues présentes sur le
territoire, autres langues du monde).

• Autrement dit, elles font une place à toutes les langues,
quel que soit leur statut, et en particulier aux langues de la
migration.



Quelques apports potentiels des approches plurielles des langues

Elles s'adressent à l'ensemble des élèves,

• à ceux qui possèdent dans leur répertoire une (ou
plusieurs) langue(s) autre(s) que celle(s) de l'école en
donnant à ces langues un véritable statut dans le travail de
la classe,

• et à ceux qui ne connaissent que la langue de l'école et
qui vont, grâce aux activités proposées, en découvrir
d'autres et par là même « se décentrer» par rapport à leur
langue maternelle et s'ouvrir à la diversité.



Quelques apports potentiels des approches plurielles des langues

• Elles peuvent prendre place dans l'enseignement
«ordinaire» (et ne doivent pas être perçues comme
relevant d'un enseignement compensatoire, type
ELCO)

• Elle peuvent s'inscrire dans un projet
interdisciplinaire



L'exemple des « Ilots de plurilinguisme en
classe d'histoire »
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== fiches pédagogiques
pour une didactique de
l'intercornpréhension
(lecture de textes en
langue source en cours
d'histoire)



L'exemple des « Ilots de plurilinguisme en classe d'histoire
»

Titre de la fiche Thème et époque abordés Langue(s) source Insertion dans le curriculum

LeSerment de 9<siècle. Latin, Vieux français, Le Moyen Âge.
Strasbourg L'Empire Carolingien. langue tudiq ue (vieil

allemand).

Il Milione ou le Les voyages de Marco Polo, 13< Sabir (mélange de Lesgrandes découvertes ou le
Devisernent du Monde siècle. français et de pisan). Moyen Âge.

Los viajes de Cristo bal Découverte du continent Espagnol. Lesgrandes découvertes.
Colon américain par Christophe

Colomb, 1492.

Martin Luther et la Les 95 thèses de Luther, 16< Latin. LaRéforme.
Réforme siècle.

L'éducation 16<siècle: l'Humanisme. Vieux français.
Humaniste

Katilyon la chàrchyére Lasorcière Catillon, 11' siècle. Patois Sorcellerie, histoire régionale.
franco-provençal.

o Portuguesa Proclamation de la République Portugais. 19è siècle, fin des monarchies,
portugaise, 1891- colonialisme et impérialisme.

Lasaga del San Le percement du tunnel du Italien. Histoire suisse, conditions de vie
Gottardo Gothard, 1872-1882. des ouvriers, industrialisation.

El ascenso deI L'indépendance des Espagnol. Les impérialismes, la montée de
imperialismo Philippines, la cession de Cuba l'impérialisme américain, le déclin
estadounidense par l'Espagne aux États-Unis, de l'Empire espagnol.

19<siècle.

La marcia su Roma 20· siècle: la montée des Italien. L'entre-deux guerres.
extrêmes, le fascisme.



Quelques questions et pistes pour l'avenir

7.4. De la pluralité linguistique à la
variation interne aux langues
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Le Yatzy des
langues
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Le Yatzy des
langues
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EOLE et patois
Éducation et ouverture

aux langues patrimonialest
1
1

1
j

Eole et patois

Document-Éfève 6

,_ Avant l'écoute de "enuregistrement:
Entoure. pour dhaque message" l'éqUivalent de" Bonj(xJr._
Inscris" quand tu le peux. le nom du dialecte du message dans les

L Pendant l'écoute de "enregistrement:
~criis,dans le petit carré, le numero du message.
Complète les rectangfes (nom du dialecte du message)

BoncJzoua
Kemèn la-th.? 7

Kemèn i-'lhë a non 7

Chu a non Dzoïé-
A JI"é\ë.re

BondhO.
'më-tou k'é bàJ'j'E!?
'më-tou kë t' r:"apale7

O' m'apàlo Jèr.iij

AM

D

lvallo

patois de Rolsan (Variée d'Aoste)

patois de Chermignon (Valais)

patois fribourgeoïs

patois de Cusy (Së!\'oie)

français

occitan

D
bandjaü,
Cbmînt ç' qui ça 'LOS va ?
Cbmînt ç' qu'an v' Sorne?
On m'lame PbI
Ar~

D
Bofijour.
CommerJt 'lIaS-ru 7
CommerJt t:appeJJes-ru?
Je .m'appelle Matteo
Au relo'Oir

D 8on)'om.
Cassf...aos?
Cassf te sanas 7
M'apë/i Pèire
AI~!

8oùncJ260,
K'ornen va-n 7
K'6me teLl teLl b",fye?
Meu ~ Marijte
ïàn~

érents rectangles..

BoncJjoue.
C.metJt qu'çoli vait 7
C'.metJt qu' te t:aippeJ.J1es?
j m ~le Djain-Mairie
Ar...::>ùere

D
Bànz6r

'omen të va té 7
'ouë t'à-l1ô 00n 7

Yénoo Moneka

80nj0f:Jr;
lanintqu'a 1107
Eanintqu'ch'est tin tchot nom?
M.n tdJot: nom. ch 'est .~nme
Aœ

D

DD
124 li:) 11111 -IRlIP



Quelques apports potentiels des approches plurielles des langues

Elles abordent des aspects diversifiés du langage et des
langues qu'on peut regrouper en différents domaines:

• la communication (découvrir ce qui fait la spécificité du
langage humain),

• la diversité et l'évolution des langues (familles de langues,
emprunts ...),

• leur fonctionnement (règles, fonctions),

• leurs usages (variétés sociales, géographiques ...),

• le langage parlé et le langage écrit (ainsi que les différents
systèmes d' écriture),

• l'apprentissage des langues ...



Cette activité s'inspire du jeu Qui
est·ce? où il s'agit de trouver une
pe1'onne parmi plusieurs grâce à des
éliminations logiques et successives.
Ici, l'énigme est à moudre à l'aide
d'indices auditifs: à travers des jeux
d'écoute dans plusieurs langues, les
élèves vont collectionner jour après
jour le; indices qui leur permettront de
découvrir un persOlmage inconnu.

http://www.irdp.ch/activites eole/audios/silence.html
Cf. EOLE, Volume l, CD 2, plages 5-8

Un petit jeu
pour apprendre à
écouter ...

Cf EOLE, Volume
II, audios 1 - 15

http://www.irdp.ch/activites


Une activité pour travailler la discrimination
auditive : Silence, nous écoutons

= écoute de paires minimales :

• d'abord en français (malle / balle, sapin / lapin, etc.)
• Puis dans d'autres langues, dont l'allemand

Voici l'exemple pour l'espagnol:
http://www.irdp.chlactivi tes eole/ audios/ silence.html

(cf. EOLE, volume r, CD 2, plages 12-13)

http://www.irdp.chlactivi


Découverte des langues nationales et des langues parlées dans
d'autres pays

Prénom: Document élève 5
6
IIID'où viens-tuj

fi Y a en Suisse beaucoup de gens qui parlent d'autres langues que l'allemand, le français,
/'italien ou le romanche. Tu vas entendre des personnes qui s'expriment dans Il langues dif-
férentes. Sauras-tu retrouver quelle langue tu entends? Chacune de ces personnes va dire
son nom, le nom d'une ville du pays d'où elle vient et comment elle est venue en Suisse. Tu
peux t'aider du noms des villes d'où viennent ces gens.

Albanie (Tirana) bosno-serbo-croate

Rép. Dém. du Congo (Kinshasa) /:Chine (Pékin)

Ex-Yougoslavie (Belgrade, Sarajevo, Zagreb) 4

Espagne (Madrid)

Grèce (Athènes) 6

Russie (Moscou)

Somalie (Mogadishu) 8

Sri Lanka (Colombo) 9

Turquie (Istanbul) 10 _

USA (Washington) 11 _

33



Eveil aux langues et oralité

~ On écoute beaucoup dans l'éveil aux
langues, on apprend à écouter, à
discriminer des sons, à repérer des mots
ou des sons, etc.

Voir par exemple les activités suivantes:
Volume 1: Frère Jacques, Kirikiki, etc.
Volurne II : Le Yatzy, Le rap des langues de rna
classe, Schi vain ün auto (1 et 2), Digarne!, etc.



Compréhension et utilisation de mots empruntés à d'autres langues
(hamburger, snowboard, igloo, clown ... )

Les mots venus d'ailleurs

Prénom: Document élève 3

1. En tkoutant ce texte, essaie de reconnaître la langue et quelques mots empruntés au
français et à d'autres langues.

Duke përshkruar me avion stepat e Rusisë, pashë në majë të një ajzbergu një kangur duke
i rënë balalajkës. Ai kishte vënë një kravatë blu dhe kërcente rok end roll.
Duke u kthyer nga ky udhëtim, ju pashë juve, madhëri, krejt lakuriq, duke bërë xhudo në
një fushë me spinaq.

- Ti gënjen ! thirri mbreti. Unë nuk kam bërë asnjëherë xhudo krejt lakuriq !

Ce premier texte est rédigé en • _

2. Lis chacun de ces textes, devine le nom de la langue dans laquelle il est écrit. Souligne
ensuite tous les emprunts.

Auf einer grosse" Prairie habe ich im Rez·de·Chau5see elner Villa ein Manster gesehen.
Das mît viel Energie auf den Kanapee balancierte. Eshatte Pantoffeln mit Broderie an und
es ass eine Schokoladencreme ais Dessert. Dann bin ich Ihnen. oh Majestat auf dem Weg
begegnet. Sie waren nackt und haben aut der Klarinette gespielt.

Ce deuxième texte est rédigé en .

On the way back Irom my rendezvous, 1saw a maître d'hôtel and his fiancée. She was very
chic with ail her bracelets and her décolleté. He was drinking a café au lait and she had a
café noir. Then 1 saw you, your Majesty, in a cul-de-sac. and you were naked trying ta put
on culottes,

Ce troisième texte est rédigé en . _ _ _ _ _ . . _ _ . _

70
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Quelques pistes concrètes - Cycle 2

Pour la langue de scolarisation (français) (Cycle 2)

- Diverses activités d'observation, de repérage et de
comparaison permettent d'établir des liens avec les autres
langues étudiées, voire avec les langues d'origine des élèves
allophones.
- Notamment par des activités d'éveil aux langues, les élèves
commencent à élargir leurs connaissances à propos des
langues du monde (... ).
- Il s'agit également, durant ce cycle, de prévenir l'apparition
de stéréotypes envers les autres langues, d'une part en
impliquant ces langues dans les activités réalisées, d'autre
part en développant leur exploration au moyen de jeux
d'écoute, par la découverte de livres en d'autres langues et
de systèmes d'écriture différents.



Quelques éléments concrets

Pour l'allemand et l'anglais (Cycle 2)

- L'enseignant-e favorise, notamment au rnoyen
d'activités d'éveil aux langues ou
d'intercornpréhension entre langues voisines, une
réflexion générale sur le fonctionnement des
langues, sur les principes qu'on retrouve dans
chacune d'elles, sur les mots qui circulent d'une
langue à l'autre (ernprunts, racines communes) rnais
aussi sur les élérnents qui caractérisent chacune
d'entre elles.



Le voreur
de mots'

Que ferions-nous si les mots de la
langue que nous parlons disparais-
saient ? Nous ne renoncerions certai-
Dement pas il parler ... Mais irions-nous
emprunter des mots ailleurs ? Et où ?
Inventerions-nous de nouveaux mots ?

Le "o1eurde mots est un conte qui incite
les élèves à réfléchir StU' l'importance de
partager un rode commun pour pouvoir
communiquer. il permet un question-
Dement sur le fonctionnement de la
communication et sur les mécanismes
d'évolution d'une langue.

http://www.irdp.chleole/index.html

http://www.irdp.chleole/index.html


Le voleur de mots

Domaine EOLE
Communication/Evolution des langues.

Objectifs centraux
Prendre conscience de l'importance de la langue
pour la communication et l'identité du groupe.

Prendre conscience de la richesse culturelle que
représente la diversité des langues et réfléchir sur les
conséquences de la disparition d'tille langue.

Prendre conscience de différents mécanismes dans
la formation du lexique d'une langue (néologie,
emprunts).

Langues utilisées
Français + langues connues par les élèves.

Ancrage disciplinaire
Français (champ lexical, synonymie, néologie ... ).

Liens avec d'autres activités
... A la découverte des mots venus d'ailleurs per-

met aux élèves d'approfondir la question des
emprunts linguistiques. ce thème n'étant ici
qu'effleuré.



Proposition 1: les mots inventés

La prooosttion de Laura est d'inverae: de nouveaux mots pour remplacer ceux qUÎ ont été
volés par le voleur. En petits groupes, invente: d'autres manières de nommer les choses.

Par exemple : luciole: lumidouse

rossignol

lumière

Jour

nuit

cratère

montagne

mot



!Proposition 3 : les mots français d'une autre région

La proposition de Louise est d'offrir aux habitants des mots qu'on utilise dans sa région
à elfe, Je Québec. Les mots de la première colonne désignent différents objets, jeux ou
jouets dans le français du Québec. Pouvez-vous les refier, comme dans l'exemple, aux
mots qui ont le même sens dans fe français utilisé en Suisse?

Français du Québec Français utilisé en Suisse

balancine baHon

Mbarbouillette balançoire

épinette voiture

balloune lavette

cellulaire duvet

carrosse poussette

bleuets natell téléphone portable

char sapin, conifère

douillette myrtilles



Mots en Mots inventés Synonymes Mots dans
français d'autres langues

ta.~~ ,ta.~~ ta.~ .c(eIz, g'~
(~)

---_._--

--------

--------

ta. #Udé

~



Une autre manière d'aborder les « types » de phrases

Prénom: Document élève 2

Paroles en
actes (1)

Groupe C
Avec l'aide du Document élève 1 et en suivant attentivement l'ordre des mots qui t'est donné
ici, tu pourras signer quelques phrases.
Attention: tu dois bien observer les gestes, les flèches et les expressions. Tout est important
pour reproduire le signe exact et être sûr d'être compris!

Français lSF
1 Tu caches le ballon Ballon toi cacher
2. Tu ne caches pas le ballon Ballon toi cacher pas
3. Caches-tu le ballon? Ballon toi cacher toi 7

4. Ne caches-tu pas le ballon? Ballon toi cacher pas toi?

le vocabulaire dont tu as besoin

r
t".tOl.~
vous f{!(ffl/JlI!I_Jl~l

Groupe D
Avec l'aide du Document élève 1 et en suivant attentivement l'ordre des mots qui t'est donné
ici, tu pourras signer quelques phrases.
Attention: tu dois bien observer les gestes, les flèches et les expressions. Tout est important
pour reproduire le signe exact et être sûr d'être compris!

Français lSF
1. Il cherche le chat Chat il chercher
2.11 ne cherche pas le chat Chat il chercher pas
3. Il cherche le chat? Chat il chercher il?
~_II ne cherche pas le chat? Chat il chercher pas il?

le vocabulaire dont tu as besoin

~
"c"'"!b
s.

b~~

"~103
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Paroles en actes (2)
Prénom:

16
Document éléve 4

qui vont signer un message à J'aide du lexique en langue des III
T

mets une croix dans ce tableau afin de dire si c'est une phrase
positive ou négative. Ecrisensuite le message (dans la colonne

<,

1 néqative 1 Que disent-ils ?

1

1 négative 1 Que disent-ils?

Observe bien tes camarades
signes française.
Pour chaque phrase signée,
déclarative ou interrogative,
«Que disent-ils? »}

Groupe A

Déclarative
positivePhrase 1

Interrogative

Déclarative
positivePhrase 2

Interrogative

Groupe B

Phrase 1 positive négative Que disent-ils?
Déclarative
Interrogative

Phrase 2 positive négative Que disent-ils?
Déclarative
Interrogative

Groupe C

Phrase 1 positive négative Que disent-ils?
Déclarative
1nterrogative

Phrase 2 positive négative Que disent-ils?
Déclarative
Interrogative

Groupe D

Phrase 1 positive négative Que disent-ils?
1

Déclarative
1nterrogative

1

Phrase 2 positive négative Que disent-ils? 1

Déclarative
1

Interrogative

107



Quelques pistes concrètes - Cycle 3
Autour du mot « texte »? ©

«Texte» -+ textuel, textualité, contexte ...

«Texte » -+ texture, textile ...

It. tessere un testa, rom. taisser un text, esp. tejer
un texto, port. tecer um texto ...

«Texte » < lat. textus : tissé, tissu

Que tisse-t-on? Une toile. Or lat. tela vient probablement
de texere, tisser... comme le web anglais vient de ta
weave (ail. weben), tisser!



Où en est-on aujourd'hui? Quelques observations

• Les docurnents « politiques » et, en particulier, le
PER soutiennent clairernent et expliciternent une
approche plurilingue des langues. (Il en va de
même dans les autres régions linguistiques de la
Suisse !)

• Il existe des outils conceptuels et des rnatériaux
didactiques (EOLE, activités CARAP,
Eurornania ... )

• Cependant, ces rnatériaux ont (au rnieux) un statut
de « rnoyen recommandé »: certain-e-s enseignant-
e-s les utilisent, d'autres pas.

• Absence d'étude sérieuse sur l'usage, sur les
pratiques en classe.



Ciel et nuages - une activité entre
didactique intégrée et intercompréhension

Ou : Résoudre des difficultés orthographiques
grâce aux approches plurielles ?

Grand ...

Le vent ...

Le pantalon .

Le serpent .

La trompette ...

~ Faut-il écrire -an? -en? am-? em-? .. Comment savoir? ..

Pour trouver l'activité dans son ensemble:
http://www.irdp.ch/eole/activites.html

http://www.irdp.ch/eole/activites.html


Quelles compétences et ressources ?

C2
Compétence de construction et
d'élargissement d'un répertoire
linguistique et culturel plurie

C2.1
Compétence à

tirer profit de ses
propres

expériences
intercu Itu relies1
interl inguistiq ues

C2.2
Compétence à

mettre en
oeuvre, en
contexte

d'altêrité, des
démarches

d'apprentlssaqe
plus

systématiques"
plus contrôlées



Quelles compétences et ressources ?

A-IS.I Sentiment de familiarité lié aux similitudes ou proximités entre
langues ou entre cultures

K 4.1 Savoir que les langues sont liées entre elles par dies relations
dites « de parenté », savoir qu'il existe des « famililes » de
langues

K 4.1.1 Connaître quelques familles de langues et quelques langues
qui en font partie

K 7.2 Savoir que l'on peut s'appuyer sur les ressemblances (p. ex.
structurelles, discursives ou pragmatiques) entre les langues
pour apprendre des langues

K 7.5.1 Connaitre quelques stratégies d'apprentissage et leur
pertinence (p. ex. écouter et répéter, recopier plusieurs fois,
traduire, essayer de construire soi-même des énoncés, etc ..)



Quelles compétences et ressources ?

S 1.1 Savoir utiliser (maitriser) des démarches d'observation ou
d'analyse (p. ex. segmenter en éléments, les classer ou les
mettre en relation)

5 1.1.1 Maitriser une démarche inductive appl tquée à l'analyse de
phénomènes linguistiques ou culturels

5 1.1.2 Savoir formuler des hypothèses en vue d'une analyse de
phénomènes linguistiques ou culturels

5 1.1.3 Savoir prendre appui sur une langue ou culture connue pour
élaborer des démarches d'analyse dans une autre langue ou
culture

5 1.1.4 Savoir s'appuyer sur l'observation simultanée de diverses
langues ou cultures pour formuler des hypothèses en vue
d'une analyse de phénomènes dans une langue ou une culture
particulière

5 1.3.2 Le cas échéant, savoir établir des correspondances entre
graphie et phonie



Quelles compétences et ressources ?

Savoir comparer les phénomènes linguistiques ou culturels de
langues ou cultures différentes (ou : Savoir percevoir ou
établir la proximité et la distance! linguistiques ou culturelles)

S3.1 Maîtriser des démarches de comparaison

S 3.1.1 Savoir établir des mises en relation de ressemblance et de
différence entre les langues ou les cultures! à partir de
l'observation! de l'analyse, de Il'identification ou du repérage de certains
de leurs éléments

S 3.6 1 Savoir comparer les rapports phonie-graphie entre les langues Il



Savoir apprendre ...

Savo ir un 1iser les con na issan ces et corn péten ces do nt on
dispose dans une langue pour des activités de compréhension
ou de produotion dans une autre langue

S5.1 Savoir construire un ensemble d'hypothèses ou une
grammaire d'hypothèses» concernant les correspondances ou
non correspondances entre les langues

S5.2 Savoir identifier des « bases de transfert» (c.-à.-d. des
éléments d'une langue qui permettent un transfert de
connaissances entre langues (inter-langues) ou à l'intérieur d'une langue
(mtra-lanquej)

w

S 5.3.1 Savoir effectuer des transferts de forme (ou :: déclencher le
transfert) selon les caractéristiques ou les régularités et
trréqularltés, interphonologiques et intergraphématiques



Savoir apprendre ...

5 7.3.3 Savoir utiliser les connaissances et compétences acquises ~,

dans une langue pour développer ses connaissances et W

compétences dans cette même langue (sur la base de démarches de
comparaison tntra-Iançue, d'inductton, de déduction, etc.)

S 7.5 Savoir s'approprier un système de correspondances et de non-
correspondances entre les langues que l'on connaît à des
degrés divers

lAI



Un « problème » à titre d'exemple

« Mes élèves n'arrivent pas à
percevoir et distinguer certains

sons de la langue X... »
(par exemple les voyelles nasales en français)



Etape 1: Explicitation et formulation du « problème »

Que signifie ne pas «percevoir », ne pas «distinguer» un son dans une
langue que l'on découvre / apprend? Pourquoi rencontre-t-on cette difficulté
dans certaines situations et pas dans d'autres? Pour certains sons et pas les
autres? ..

• Les hispanophones peinent à entendre la différence entre boire et voir
parce que, en espagnol, b et v ne sont pas des phonèmes distincts mais des
réalisations contextuelles du même phonème ...

• Les apprenants du français ont fréquemment des difficultés avec les
voyelles nasales car celles-ci n'existent presque qu'en français ...

• Les francophones, à l'inverse, ont de la peine à entendre le fameux « th »
anglais car ce phonème, sourd ou sonore, n'existe pas en français ...

Mes élèves rencontrent-ils des problèmes de ce genre? Lesquels?

Et moi? Ai-je déjà rencontré de tels problèmes dans une langue que je
dé . ?ecouvralS ....



Etape 1: Explicitation et formulation du « problème »

Que faut-il faire dans de tels cas? Reprocher aux
élèves leur rnanque de bonne volonté ou
d'attention? Certainernent pas. Leur faire écouter et
écouter encore le son concerné? Cela est
certainernent utile, surtout si on varie les contextes
dans lequel le son concerné apparait ...

Mais on peut penser que cela ne suffit pas si les
élèves n'ont pas d'abord pris conscience de
certaines choses:



Prendre conscience de la diversité

• Les langues ne fonctionnent pas toutes de la même.,maniere.
• Elles reposent chacune sur un système d'oppositions

phonologiques qui leur est propre et qui ne correspond
généralement pas exactement à celui de la langue des
élèves.

• Par conséquent, elles contiennent souvent des sons (ou
phonèmes) et des critères pour les distinguer qui
n'existent pas dans leur langue (alors que leur langue peut
en contenir qui n'existent pas dans ces autres langues) et
qui constituent des obstacles.
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Explicitation et formulation du « problème »

Le « problème », ce n'est donc pas tellement de ne pas
arriver à percevoir et distinguer certains sons de la langue
X ... , mais bien de ne pas être prêt à recevoir de telles
différences, à les accepter (<< cette langue est bizarre... » )
pour ensuite y être attentif, apprendre à les entendre et à les
distinguer!
Or, pour rendre possible cette prise de conscience, plutôt que
de s'acharner sur le problème rencontré, il faut développer
(en particulier) la compétence de décentration; et, pour cela,
il peut être bénéfique, par exemple, de faire un «détour» par
d'autres langues, où existent d'autres sons - peut-être bien
plus étranges encore! Ce faisant, il s'agit aussi d'exercer
l'écoute sur des matériaux diversifiés.

+ C'est ce que proposent, précisément, certaines
approches plurielles, l'éveil aux langues en particulier!



Quelques descripteurs du CARAP

K6 Savoir qu'il existe entre les lanques ( les variétés
linguistiques) des ressemblances et des différences

Savoir qu'II existe parfois dans des lanques autres des sons
que nous ne percevons même pas, mais qui permettent de
dlisti nquer des mots les uns des autres

Accepter qu'une autre langue peut organiser la construction du
sens sur des distinctions phonologiques et sémantiques OUI des
constructions syntaxiques différentes de celles de sa propre Ilangue

K 6.5.2

Maitrise de ses résistances ou réticences envers ce qui est
différent, linguistiquement ou culturellement

A-4.1

A-4.2.1

Accepter qu'une autre langue ou culture peut fonctionner de
manière différente de sa propre langue ou culture

A-4.2
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Quelques descripteurs du CARAP

Savoir observer ou analyser les sons (dans des langues peu ou
pas connues)

Savoir écouter attentivement ou de manière ciblée des
productions dans différentes langues

S 2.1 Savoir identifier (ou : repérer) des formes sonores (ou : savoir
reconnaître eudmvernent)

S 2.1.1 Savoir identifier (ou: repérer) des éléments phonétiques
simples (des sons)
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Des activités pour travailler la difficulté à
percevoir / accepter des sons différents dans

d'autres langues

+Chercher des activités dans la base de rnatériaux
didactiques à partir des descripteurs sélectionnés.

+ Le CARAP propose-t-il des activités pour
travailler les ressources concernées?

Un exernple : activité EOLE sur les sons.
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Synthèse : Comment traiter un problème, par une
approche plurielle, en s'appuyant sur le CARAP?

Le traitement, en s'appuyant sur le CARAP, d'un« problème relevant
des approches plurielles» contient 5 étapes:

1. Explicitation et formulation du «problème».

2. Phase d'analyse: quelles sont les compétences et ressources
concernées (cf Cadre de références)?

3. Sélection et hiérarchisation des ressources (en nombre restreint) qui
paraissent correspondre le mieux et le plus concrètement à notre
problème.

4. Le CARAP propose-t-il des activités pour travailler les ressources
concernées (cf BMD)?

5. Analyse de l'activité: est-elle adaptée au contexte dans lequel mon
problème se pose? Sinon, est-elle adaptable à ce contexte? Ou
encore: puis-je en élaborer une autre en m'en inspirant?



Quel genre de problème peut être abordé
grâce aux approches plurielles? ...

• Un nouvel élève allophone arrive dans rna classe ...
• Mes élèves n'airnent pas étudier la langue X ...
• Mes élèves ont une rnauvais irnage (représentation)
de la langue Y ...
• Je souhaiterais, dans le cadre de rnon enseignernent
de la rnatière X, utiliser un docurnent dans une
langue inconnue des élèves ...
• • • •



Une activité pour travailler la discrimination
auditive : Silence, nous écoutons

= écoute de paires minimales :

• d'abord en français (malle / balle, sapin / lapin, etc.)
• Puis dans d'autres langues, dont l'allemand

Voici l'exemple pour l'espagnol:
http://www.irdp.chlactivi tes eole/ audios/ silence.html

(cf. EOLE, volume r, CD 2, plages 12-13)

http://www.irdp.chlactivi


Eveil aux langues et oralité

~ On écoute beaucoup dans l'éveil aux
langues, on apprend à écouter, à
discriminer des sons, à repérer des mots
ou des sons, etc.

Voir par exemple les activités suivantes:
Volume 1: Frère Jacques, Kirikiki, etc.
Volurne II : Le Yatzy, Le rap des langues de rna
classe, Schi vain ün auto (1 et 2), Digarne!, etc.



ta SOURS mr.lltijiugue

Ch~ue g-roWipe dlélèves reçoit aWimoins deux textes
de l!'histoire' de la souris (voir page su ivaf1te)P dans
des langues qu'ils ne connaissent pas [par exemple e
albanais. espagnol et it:aJienl.1\ partir de ces langues.
ils vont pc:u.lvoir trouver des Indice,s sur le_squelsils
s'appuieront pOWIr identifier 1e5langues à dispositiG
et rédiger une traducnon danrs une langlue choisie
par I~nseïgnant (notamment le luxemboWlrg;eols.
l'a]1ernand le' français ou l'anglais!'.

Lorsque le groupe a fini sa tractllllctioo, il va po..-
uir la comparer avec le' texte original ~en luxem-

bourgeois. allemand" français ou anglais" et:
chercher à comprendre les différences qllil11
peut 'Y avoir entre les traductions. Les deux 'ver-
stons peuvent -ell es ëtre acceptées OWi non 1
IPoWlrqIJJoi? Les réactions des élèvtes et 1e5indice5
trouvés ne seront pas les rnëm es dlanrstGUS1e5 cas.
En g-roWlpeclasse, les élèves vont aussi fatrle teurs ne-

l'a rqWles sur la 'façon dont ils 'Ont procédé pOWIr ar-
river à la compréhension aD texte'. Par exemple: le
-, e nous a aidés; les mots X et Y se'resserablalent,

nous avons regardé la ponctuaUon GU 1e5 accents
spécifiCl(lliIesde œrtainestettres fa~r. a" ti)" etc.



Fr..nçilS : 1.01 50IIrlS multll1n9ue - une hJstOlre de
50Ulis
Une soulls se prOllTlène dans I.lm<llson aYl'C san 5iOW'1-
Œ<1U. Toot a coup, Is enteodent UlI cflat. Le sour1c:eau
a Ires peur, Le mat s'approche, Li marnan dft Il 500
SOUOCNll :-N'ale pas peur et kootel .. Et. deY<lnt son
pellt tout étonné, ell~se met â aboyer : - Wou. wou.
wou .• , ~, L~chat repart auS$lt~t en courant, ilpeuIé
à son tour. la maman dit i/of$ à son souriceilu : c Tu
vols QUec'est udle d'~lre bllirlt;Jue 1.

PortugaiS: U'ma hIStOria, d'@ratos
Uma ratinna ancl.} pela casa corn 0 S@U ftlhlnno.. De
repente, oovem um gato. 0 ratlhl'M) nca cl'W!110CIl!
l'IW!Clo.0 gatO aprOldm~se. A marna dlZ ao ratil'lhO :
,. ~ tenhas rnec:lo ! ouve , .. E, li Ir!nt! CIo ml'lO mu ..
(0 admlraClO, {OrN!Ç! a ladrar : ,. Ao •.. .10... âo ... ".
o gato pOe·se a rugir cheIo de medo. A marna dl'!:
enUO ao S@U nlhlnl'lO : • VEs como é 01115eI'-5e bUln-

OUe'"

Allemand: Elrlè MaUSf<;ltiCtllChtè
Eine Maus oel'lt mit l'Irem MalMiliJnc:l (lufC!'l CIa$
~s- PIOtZfiCh l'lOren$le elne ~tze. cas Mausetlnd
l'lat grose AnOSt Die !<allé kOmml nahet. DIe Mau-
semama $3c:Jt zu illrem KIn<I :. Hab'lœi~ Anost 'un(!
l'lOf mir Out zu !'"Vor Il'Irem etstaunlet'l Mausell:lnd
ral'lQt $le an 111bel~i'I:. \Vau wau, w3u' w3ul ••• '" ~

l'lat (lie K.1~ or~ ~t und laqft KIlr\E'II wet. Da
5301 dfe Marna zu il'vem Mausetfn<l : - ~eh$l du, wIe
nutZllCll es iS~ rwelSPfacl'110 lî.I selil'l ! '"

Es~nol: Unil Nstorlil de'r ..tenes
Un raton se pasea por la casa coo su ratoocillo. De
repente. ~en il un Qilto, B ratondllo delle mudho
mledo. El QlÏlto se acerca. La ~ dlœ a $U ra-
toncOlo : CiNo leng<a5 mreoo y eSQIcfla' ~ Y, ce-
lante de su sorprendldo peQuenln se pone .. ladrar :
• Guau gUilll!l, {JUiaU guau" •• El galo atE'frOllzado se
l'Ailrcha e.nse,ukI!a coniendo. la mam.a citee i su ra-
toncOlo ;. iHas vlsto 10OuI Que es sef bIIlnooe! •

Italien: Una storJa 'ClItop!
La mamma (opo paiS@OillI:a ln Clsa COli suo (opOIîno.
TUtlo a un trane 5enlorlO un galto.ll (opoIIno ha un-
ta paura.1I gatto si avvldna. Limamma topo dlce al
Soo lopollno ;- Nan aver@pauraed5COIta 1~ E ~
al 5UOt~no mOlto stuplto, si mene ad abbdlal@ :
- Bau oou, eau bau _ ']0 Il gano I.p.me SUbito Cli«If.
sa Impauliro. La mamma CIIc@allOr.lal suo topollno :
,.YedlquantoptllOesS«@utIIUssereblllngue,..._IDIf ...r_ ...._ ..__ Ir~tffl)UJ

Serbo.c;rOiW : Milevii Prleil
Seta se m~Su kuèl sa mallm mlstom, Oô Jednom ont
ruju malk\i. MISko se Ja);o boJL MJilCka se prlbUbva.
Mama ooYOO rnHku : • N~ da se baJl~ • 1 pred
5V<J!I1m zarudenlm malisanom. ON pOOlnJe d\1IaJe :
- Vau vau. vau Y<lU,• Odmal'l macJ(d pobe2e trCeoll
ON upli&ena, A onda mil]ka gOIIOri mr&ku : -Vkl,

bko le pob"ebno bill dvoJellt.an! •

SUlue-.aLlemand : IlMuseoSCl'iltl\t
A MUus spazleo mit lIlt@m 0I!Yn@ dOl ds ~U5..
PkIule<I'I g:hOr@ si a CI'Iatz.. Os Cl'IIyne Mt sdOOm-
par MgSChL ID (Nu CI'lunnt ne<iI'v!f. 0 MUI!tll!l'
sei! mm ChI)'nf' : • Hall nid Ang!Sd1l u lOs , .. VOf

rem verdun@ 0I1)'M rahl si ara b<IU! : • WU wu,
wu wu ... -. D Chau: s:prlngt ut de Sieu drfO, QUbI!I'
Yer.lngSCl'ltiget, Drutabe seIt d Mœtter rom Olim!! :
• GsehSdl, as isaI g.1b1g .lVI'OiscIlpracnlg l sy ••

AnglaiS; The st~ or a mOuse
A. nlIOI.Ise was walting a!CM.II'I(I the ~ WitI'I i~
>WI"I!). AIl ot il SUClden. r.I'Ie)' heard .. cal. The 00by
moU5@: was Y@J)' rr1ghœned. The cal was comfno
doser. The 1IlO(~ mouse $31(1 to her b3by : • OOn'
be ;rfrar(l. UStel'l! • Mel tO tl'te yountJ mouse's orea-
lest wrl)rise. $he St3nec! ~lt:ln9 : • WOOf. wOOf.
WOO1! • Now. Il wo» the cars ~um ro be scared • .lOd
il ran 01'1",•• The mothèr wrnecl ro her baby and salld :

se-e hOw usetùl it 1$(0 be bIIlnoual! •

tzebuerge5d1 : Eng MiU5{Jeschlltht
Eng Maus wadsélert mat hlrem I<Jel1gen duerch
d'Haus. Op eemoI h~lere si eng Kaz. 00 kteno Malli
zlddert wn Ano~t D'Kaz kennt ërnmer IMI no.
D'Mima Malli seet lU hlJem lQeng.en : • saen oet
a lauschter mil t;Jutt no ! • Vl'l\Jn hrr@.m E'fst.unte
lQeng!e tankt ilu mat blllell:. Wau wau, wau, wau_ ".
BIo hœt d'Kaz AngKllt a Ieett ~er tort. OU seet
d'MaITlii M~us ro hlrem K1er19E'n: - GesaIs ~
nel2Jech et asS.lWOU $vroocttenlf kenllffi 1~

AlbanaIS: NJt! hlStofl mlJ1JSIl
IJt! mluw sl'li!tlt nl!per 511t~ me li! vogun @ saJ.

PaprltlA'. ato dI!OlOjnl! nfi! maœ_ MllIShi 1 vogl!l ka
SIluJœ tr~, Macja afl'ohet. Mamaja 1thOte mlusnlt :
- Mos kj ~ dh@ ~ Cll!glo 1• E lM!Jpara tèml~ ~
Y@(t~ çooîtUJ, ajo Nloo It! leh!! : "Haml Ham! H.lml ~
Maeja, edJe .ljo @ trl~suilr, lart;JOll@tmenjêhere me
mp. Mamajïll k'th@Mt 4t1!1'Ief@ mlusNt le sa] : • A @

5htton se sa mire I!SI'ItI! CltSI'ICl)' OJUh4fr •
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EVEIL AU LANQAQE ET OUVERTURE À LA DIVERSITÉ LINQUISTIQUE

Bienvenue sur le site ÉlODil!

Le site ÉLODiL propose aux enseqnanttejs du
préscolaire, du prtmaire el du secondaire des
acuatès veaot à favoriser réveil au langage et
l'ouvenure à ta ëfversrtè srquisnque
Il s'agit, par la manipulation et le contact avec des
COfPUs oraux et écrits ne différentes langues, de
sensibili5ef es apprenanlsà la diversité des
langues et, à travers robjet langue, de leur faire
prendre conscerce oe la dNersité oes êtres qui
es parent
ce programme novateur, inspiré des approches
européennes d'Éveil aux langues permet de
développer les compétences des élèves dans le
domaine de nmercunuret de rèœcaton à la
citoyenneté el de la communication (écrite et
0f<I1e) comme dans bien d'autres oomames
(intellectueL, méthodologique, personnel et social)

Ce sile a été conçu par Françoise Armand,
proresseure à l'université cie Monlréal avec la
coâeooraton d'Erica Maraillel, de semee Ababou,
de Marie-Paule lory et d'ËWIe Combes
Il a été réalisé par les webmeslres Marilyn
Joubert, Patnck ceoorette et modernisé par
saoona teteuer
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Quelques sites

http://jaling.ecml.at/
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www.irdp.ch/eoleenligne
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